
Nouvelles du jour
Les pourparlers de NI. Wilson à Londres
Les élections anglaises.

-— ..uson a eu, pendant plusieuis )ours ,
-'intéressantes conférences avoc les hommes
d'Etal anglais, piindpalmient nvec Si.
Lloyd-George, ct , vendredi eoir, -il dînait
cliez le eroi, au epalais «de Buckingharm.

On ûttcn<iait les toasts pour avoir quelque
|ii-k_tkm - sur-'<cce<?-i a MM t - .-pu élre arrêta
dlrns les entretiens diplomatiques. George ' V
a cMudehieni célébré la syinpcïlliic de ruce
ct l'unité _e civilisation qui existent enlre
l'Amérique .du Kwd et l'Angleterre. Il a été
fort gracieux pour M. Wilson. Mais on n'en
est guère «lus avancé sur d'issue-des «xinver-
saiions ministérielles. ©U cdté-acnglai», on cse
dit très salisfucït des'résultats obtenus «t l'un
<ks hommes id'£_it de ¦Londres a -éclcwv ù un
journaliste : « Vous lie ¦pouvez ceTrnrneïneiit
pas -Aire qu'il esisVe «ne 'divergence sé-
rieuse. » Cela indique qu'on n'a -pas encore
trouvé la formule qui rsatisfem à la fois M.
i\> iteon ci rM. Lloyd-Geocgc. Mais il est cer-
_»iniqu 'on y arrivera.

Dans -le toast qu'il a prononcé en réponse à
céhii du roi, M. .Wilson est resté dans les
généralités, mais, la MidWnain, *ù ia récep-
tion du lord-maire, il a élé îrès -ffirrratif
sur le succès qu'afiretit son projet 'de 'ligue
c es nations
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eLes -élections pour le ïenouve-l!eiïi*ni du

Paiement anglais ont donné .une large ma-
jorité à M. Lloyd -George. «Lu coalition gou-
vernementale disposera, de 471 sièges sur 700.
M. Asquilh; wneien premier ministre, clift
¦des libéraïus _fllig<Hivemenioriaiix, el M.
Hcnderson, de chef du parli socialiste, n'ont
pas été réélus.

Lu situation esl encore jndécisc ;i Berlin.
Le parti dc l'ordre -et «clui dc l'anarchie sont
face à face ; ni l'un ni l'autre nc d'à définiti-
vement emporté. C—a tient à l'irrésolution
des chefs socialistes indépendants qui nc
peuvent se résoudre à appuyer Irahchement
•le gouvernement provisoire 'et 'qui reculent
cependant devant la perspective de donner
carte blanche àLicbknc-clitct au bolehévisme.
Les Haasc, Barth ct Ditlmann voudraient
bien que l'Allemagne retrouvât son assiette,
mais iis sont surtout pnéaccupis de mainle-
nir de socialisme au pouvoir ; or, rien nest
moins certain , si l'Assemblée nationale arrive
ix se constituer. Les socialistes modérés ,
Scfttidemann, cEbert cl Jjmdsbcrg , aeniblml
en prendre assez facilement leur parti ; ils se
disent que , en tout cas, on ne .pourra pas
gouverner sans eux, tandis que les autres onl
sujet d'appréhender que l'extrême gauche
socialiste n'ait plus rien à dire.

Dans celle perplexité, les trois membres
socialisles indépendants du gouvernement
provisoire nc peuvent se. résoudre à suivre
Ictus collègues majoritaires ; s'ils rompaient
avec les uKrnfévcdutiotmaircs , ils se -trouve-
raient , d'ailleurs, ù peu près comme des olicfs
sans soldats et on leur demanderait qui ils
représentent au gouvernement. Ils *>nt donc
pris le -parti-d'en sortir, ice qui s'est fait  dans
Ja nuit de samedi à dimanche.

©bert, ScheideittHui ct Latldsbei'g ont aus-
sitôt lait annoncer que le parti socialiste of-
ficiel assumait seul le pouvoir cl tpie ;le gou-
vernement allait se compléter ; on y a appelé
le dépulé éNOske, qui était à Kiel , où il avait
clé envoyé peur diescipHncr les têtes oluiudcs
de la marine ; le rédacteur Lcebc, un des
chefs socialistes silésiens-et Icdéputé Wisscl.
un •économiste.
- Mais ce m'est pas tout de composer un gou-
vernement ; il s'ftgil*dc garder île -pouvoir et
il'ereSte ù vorr si 3ês socialistes officiels «Ont
de -force à le -conserver. Gela dôpèhdha des
dic5posîti<ttis dés -'Olipes de Berlin , parmi les-
qucllas, mafheureiiscmenl, :k* bolehévisme
parait avoir gagné du terrain.
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. -Le-parti socialiste-des Slaves «ht sud de
reaiicietMie monarchie aeustro-irtohgrtïtse pt_ -
lend que lït-.ijie a atHtcxé des 'territoires sur
lesquels -vifent un million de Slovènes cl il
envole ?t tous îles socialistes du monde une
protestation contre « la violation" du droit des

prtiles nat ions de disposer <1 elles-mêmes ».
11 demande l'institution d'une oommission
chargée dc se prononcer sur les frontières
lin gué-tiques contestées.
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Les-journaux italiens annoncent la démis-
sion fort surprenante du minislre Bissolati
Le chef des-socialisles réformislcs ou modé-
rés «'en va, dit-on, _ ~c_use d'un grave dis-
sentiment qui aurait Sùrgicnlre lui et la ma-
jorilé du gouvernement au sujet de l'attitude
de l'Italie ̂ devant le programme do M, Wilson.
On prétend «pie 31. Orltftido ct 31. Sonnino
ne sont pas très enthousiastes des quatorze
points du fameux message de M. Wilson.
M. Bissolati, cn sa qualité de démocrate so-
cialiste, voudrait s y tenir énergiquement.

De plus, M. Biessoiati aurait tenu ii repré-
senter l'Italie, avec M. Orlando, à la con-
férence de la .pttix ; mais M. Orlando aurail
signifié qu'il -ne _ée_nut -pas l'-Ssiŝ nce de
ce colJ.è3_e.

Quoi qu'il en soit des molifs de sa démis-
sion, le départ de M. Bissolati va aggravée
la crise ministérielle provwjncc par la démis-
sion de _I, Dari, ministre des travaux pu-
blics. 11 est probable tpie M. Bereniiii, autre
socialiste l^formiste, suivra cM. Bissolati dans
sa ¦retraîle.
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Quekpies députes socialisles italiens onl

questionné le .président du ministère au sujel
de l'cxpêdiliOt; en Tripoiilainc dont ies jour-
naux ont parlé. Le ministre des colonies , M.
Colosimo, a déjà donné à quelques journa-
listes des explications rfui  paraissent un peu
emoaTrassées. Ce n'est pas d'une expédition
qu 'il s'agit , ni de conquête, ni d'aventures, ni
tle grande gurj-re. U s'agil simplement de
remplacer rks troupes d'Afrique qui sonl fa-
tiguées ct de -ramener à son effectif normal
1 ancien corps d occupation, qui , au com-
mencement de la grande guerre, avait élé
partiellement rappelé en-Europe. Le ministre
a ajouté que de but à atteindre était celui-ci :
« Assurer des bases sur le littoral, cn les
complétant par celles qui ont été volontaire-
ment abandonnées eu 1913; garantir leur
liberté et leur sécurité par lia possession de
ce-haut plateau qu'on a.toujours reconnue
nécessaire, depuis le tomps des Romains,
pour la domination paisible du littoral. »

Gomme on le voit , il s'agit bien d'une re-
conquête, on, si «n le préfère, d'une TCOCCII-
palion de la Ti'ipcililaihc, selon que les Ita-
liens rencontreront ou ne rencontreront paside
résistance de la part dès populations arabes
indigènes. Celles-ci paraissent si hien dis-
posées à l'heure actuelle que le chef des Sc-
ncrussis, comme une dépêche l'a annoncé
déjà, va envoyer à itomesme mission chargée
t'e rendre hoïnniagc au l'oi-d'Italie.
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Xous avions fait remarquer que, seule, îa
presse 'libérale italienne avait jusqu 'ici parlé
de la formation d'un parti calholique en
Italie. Le silence de la .presse catholique était
singulier. Or, l 'Osservatore romano qualifie
roaiMciieimldc racdhslearS les nouvelles d'après
lesquelles le Saint-Siège, aurait modifié son
attitude cl permis la cféàllon d'un parli ca-
tholique cn Italie. Le même journal met en-
core en garde contre d'autres légendes lan-
cées, ces. jours«ci, .par 4a-presso liliérale, a
savoir que le Pape sortirait *du Vatican, que
lc Sanit-Siège • résoudrai t :ia question .ro-
maine, que 'les légations ct ambassades ac-
créditées auprès; du V_lié_h seraient esupi>ri -
niées, il va sans dire que celle derniôre 'sup-
posilion est tout simplement ridicule t
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Le-. -13 septembre 1021 sera un grand jour
pour les ItalieirSj-qtii cétébrei'ont, à celte date-
là , -le sixième ciftvlénacirc dc la mort de Dante ,
riinmortal âtKWir dc la -Bii/inc Comédie. Ce
sertmt «Ses fêtes uniques par toule d l t a l i c ,
âUxéfiielles partkrpefclfit Sflrtolit les villes de
l'Ifiretice, de Tîavenuo et de Tîomo. J^ uiiiiis-
lèrcde l'Instruction publi que ouvrira un con-
cours parmi -les artistes jwiir faire du poêle
un portrait qui sera distribué à toutes les éco-

Jes et à tous les inslUuts scientifi ques et ar-
tistiques du royaume; Le gouvernement a dé-
cidé, en outre, de fair-i rcstauix'r nombre d'é-
gîises, de maisons, dtittsmimenls yttlAîcs, de
vieux châleafix qui sjrtcàjipijrtetvt à la vie ou
au poème de Danlc.lLa villc de Florence a
mis au concours un l|fre dé vulgarisation sur
Dante. La Società &$ilesca d'Italie prépare
l'édition nalionade dc> «euvres de. Dante.

On sail que les catholiques italiens, à qui
appartient loul s;xJci.i\émont le grand écri-
vain du moyen âge, ont' été les premiers a
lancer l'idée dc Ja célt ' iraliou du sixième «n-
tenaire de la mort de Dante. Pie X ct Be-
noît XV Ont. à epîusieiirs reprises, îoaé c( en-
couragé celle hiitiative. Les eatlioliques se
proposent dc ceslaiirc t̂"^eglise de Saint-Fran-
çois , à Ravenne, où a 4té retrouvé, en 18G5,
le tombeau dc Dan le,

Appel au peuple suisse
—o—

La guerre «•»! c-ffe.tlremcut terminée, «lu
moins, nous en avons. l"<?spoir. Néanmoins, la
«lélrcssc qu'elle a jervgct-.-réc s'aggrave : «U nous
en ressentons, nous au; .i, les effets dans la pé-
nurie «les principal» de rées alimentaires. Mais,
si pénible soit-clle, riôlr 'situation ne saurait in
comparer à l'cffroyab.'o niîsère qui ri-gne «n
«l'«iitres pays , noIamroCiU chez nos Voisins -'Au-
triche et lout particiitii .enient dans la ville de
Vienne. Des rapports officiels et des 'témoins
oculaire», suïssees nous f .nt on lahleao laTnettla-
ble dc l'jflilicible détrisje dans }a«jn:Ue siml
plongées ces populations, dontHitie gran»le par.ie
sonl ù la veille «le niotir . - «Vinanilion. II est donc
urgent de leur venir i-n r^de. C'eht pourquoi hous
faisoas appel au peupli siiisse. il la cliarilé du-
quel, on n'a jamais reco. ru -en vmn. Et nous 'ui
«lisons : < 'Quand biéirmémc tu souffres, «oî
aussi, épargne sur ton i^CossaTre en pensant à
ceux «iui meurent de fair ' . -. '

C'est nveçja «roooér V ,- « '<• ît'Wf:>c '•' -'. ' .-: ',
de l'alimentdlion et <k- conceH' aveclcswgao-s
conipélents des puissances de l'Entente qus
l'œuvre dc secours "_ la population viennoise
s'accomplit. Eile a en première ligne pour ob-
jet de recueillir des vivres, qui seront transpor-
tés ù Vienne sous surveillance officielle ct .lis-
tribués là-lias à fceux qui en .ont le plus besoin
parliculiéreirient aux enfants, nui malades ct
aux femmes. Afin d'éviter lout retard , l'Office
fédéral de l'alimentation vient d'expédier ù
Vienne, par anticipation sur la colletcte «pic rous
organisons, environ 100 wagons dc denrées ali-
mentaires.

Parallèlement â cette assistance si la popula-
tion viennoise, nous voudrions aussi soulager Ici
détresse qui règne cn bien des endroits dj.u
nôtre pays. D'après les rapports de médecins el
d'autorités scolaires, un grand nombre d'enfants
voient leur santé compromise par le manque de
nourriture. Il s'impose dès lors de développer
l'institution des '« repas aux écoliers » . Mais ,
pour cela aussi, nous avons besoin du concours
de tous les milieux ; «-'est pourquoi , nous adres-
sons cà notre peup le un appel «jui , nous en so*n-
ines persuadés, sera également entendu.

Celte douille collecte s'effectuera dans le cou-
rant «lu mois de janvier selon les avis des -o-
milés cantonaux cl locaux. Chacun sera prié de
renoncer volontairement , autant «pt 'il lui scr.i
possible de le faire , a une part des raflons
alimentaires auxquelles it a droit , l.es coupons
ainsi économisés (en décembre et janvier) seront
mis à la disposition de notre «t-llvre. I.cs dons
en nalure et l'argent seront , cela va sans cli,-•;,
acceptés avec reconnaissance, l.es comités can-
tonaux sont chargés de l'organisaliOn cl de l'-tsè-
cution dc la collecte. Nous prions les can-
tons qui ne l'ont pas «léjà fuit «t'iiKlUuer un
comité unkpie. Les organes dc la Croix-Houc;e
suisse, de la Société suisse d'utilité publique Ues
femmes et de l'Union suisse des femmes catho-
liques ont offert gémcrcuscmcnt leur concours.
I.a c.niw_lulK>ii dics c»im\csc-.iiilimanx «le-vrn Mr:
annoncée sans retard au Bureau central suis-.?,
qui indùpicra les détails.

Chers concitoyens pt concitoyennes ! I.a dé-
lrcsse est grande ! Secourez voire prochain !

Au rnoiii «lu comité : M. Merz , dépulé au
Conseil «Ses Elats , Borne, président ; profi-sv.-u:
Dr G. de Hcynold , Bi-nie, premier vice-président ;
Schncebcrger, conseiller nalional , Berne, second
vice-président , ct neuf membres.

bc Bureau central : M. O. Bosshardl, commis-
saire de la Bourse suisse du commerce, Berne ,
El'fingerstrassc, 4, ték'-plione 51 ;

I.e grand comité : -MM. D" von Schullhcss , pré-
Sidenl fle la société suisse d'itlililè ptibliqu-! ;
Wild , pasteur, présldcnl «le l'a.«oci!ttlon "SÙlssc
de protection des femmes et des enfants, à Zu-
rich : Dr l'estaloezzi-Pfyffcr, président dc la so-
ciété populnirc c^.tholkjue suisse , Zurich ; Frit-
Schi. conseiller national , président de la soei.'té
suisse des instituteurs, Zurich : le doyen Truog,
pri-sident «lo la cOiif«Vni-e " de l'église ' rcfor.néc
suisse à Jenaz (Grisons) ; M"'0 (îu'tiWiUcr. ptt-
sidente de l'Union suisse «les feniines càth.'i'i-
qaes . et un gmml nomfire «lé tiotubilitcs de t ui-
tes les régions de la Suisse,

LA DÉTRESSE DE VÏEKRE
Ou nK-rurcra ia <;. '-*. r» -.--.-- ¦ de îa populacikm ite

vyovK, q_t««eJ <xt satire, qae, en temps nomial,
il ùui fam SiO.uOO liUtt de *-*, «t qa'<tle n'en
a en ce momen! que 80,000 à oei-cfcûues jours, et
n'en peu! obtenir au maximum que 140,000.
Or, il en faul , -pour tes nourrisson» -et ele-s bûpi-
ïCKIX ««.-Icinenl, 135,000 îàlrts eau moi».

On oe trouve ni o.-u :' . _» rit. ni pommes dc
ler.r-c, ni cirexearoiirs, ni as*oâ»e. oi conserves, t j a
«ttlaie joumrXrére «le pa?o ost lombéc à ISO
Rranirhcs. IJO viande coùîe «!c 8 f r. à è30 1er. îo
lecevog. ; rf-a ririkii» <-yF de ï2ô ÇrEraTOo par se-
mante, en Incurie ; JIKUS; en fait , la •%¦»_nde est
inscce.tscbli! à' fieaiincnsie ' ens_;<v!*é dîs 'gens.

Le r^*;lcilJcînenc:-de Vieri_rr; a foeneftormé à'u-c
faiçoii sa*.;-.-faiv'in!i? JtMqu'4' la rév«*uîkni «le no-
vembre *t Mu d -ce •- ;|..'.i; ¦!;>•. ;i 1 de îa ec î - r ,  e e. r ; Ç ; Ç .
iMak, _cji_B qtii; la 'Bohême et la ïIODgric ont
fermé K-un» froirtières, 3e fléau «te la famine
s'esl eabaKu teur Vwnuie. ta fermelure «les ussncn
a «kescié-Se *co-j> d_ gr_ce -u p** petite, lui
fa___ at porttre subHeemen'. son gagin-pain.

.La mortalité a cerù d une façon effrayante ;
bvènt ia guerre, VcJie étaï! «k- 14 pour miRe ;
actueiî̂ cmenî. eA'e rst d« 3H r>our -iniSe. Sur
cent dt-es, il y eoli 17 n Zi causés *ia&iec*e-
men; par Ici fa'jm, c*_>:Wi-dr.-e d;u -\ l'afl____-
sémtT»! *de6'rOr§_h!sncte, ComsSqnCricc d'une Bour-
JCînrc Sîis-ÉfSvartrte.

U iic sanrajrl -Cire -qwes—on que te «ccours
prêté pAr îa Snisse conjarât défînitîvement le
péril -tic faeniÉne ; S pcrnSïHTa _ - '_i population
vieaoorisic do ¦srAÇ-ffler t)_ejqiM _ jour s, puis ce
cseia de noins-wi îa faim. Pour ravrt-Ew gé-
liéiseuicnl Vienne, ¦_ Isa! -vit si<coixrs beaucoup
plus îargact Surfont durable. Le sort de Vfeaoo
dépend des .__&, w prirK»p_teniehf des EtaLs-
Vois-. I>a lfitcn»Te pj -̂  UoltCTue poùrraicn;
Beaucoup -pour oSréger îles BOUCfranevs des Vion-
ôoH. 'Mea&'à faudrait que la «Kploma'cie des AlUca
t-xerçM _fte preston ù i'répie ei à *IÎUe_ipost
afin «le Jes v décfekH-.

Esoies _e foimaiioii
aax ©avres sociales

L'exercice de la charité organisée, la pralique
des œuvres sociales avaient été. pendant bieu
des siècles, «tins le monde calholiijue , l'apanage
presque exclusif désordres religieux qui accueil-
laient .les ânu-s d'élite décidées i'i «xinsacrcr limr
vie au sen*icc de leur prochain, la merveilleuse
floraison 'd'a-uvres diverses, nées sous i'impui-
siou de «MS humbles dévouements, a toujours fait
l'admiration de tous. Il n'est pas dc domaine
où l'aclion des Te'iigieux el des religieuses ne
se siiit déployée.

Toutefois, -de plos -en plus, les forces laiijujs
sont venues se joindre â ces dévouenteïitj ponr
travailler , elles anssi, dans le grand cham'.»
social . On avait , du reste, besoin de ces ouvriè-
res nouvelles de - la . -citante. I.cs religieux ne
peuvent pas pénétrer dans tous les milieux où
s'impose cependant l'exercice d'un aposto-at
intelligent et dévoué. L'organisation de certaines
œuvres nécessite îuèmc d'emploi «le forces laï-
ques, dont le contact journalier avec le monde
rend souvent de précieux services.

Ix-s personnes qui consacrent ainsi leurs for-
ces ct leurs lalenls aux entreprises cliarilaWcs
apportent dans leurs fondions une bonne vo-
lonté JY loule épreuve et un 'dévouement dc tous
les instants ; niais , si elfes pouvaient*, rccevyit
uuo formation sociale les initiant d'une manière
approfondie au travail ii entreprendre, la somme
de bien réalisée serait beaucoup plus gran le
encore. On éviterait ainsi les lîiloniieincnts d:.'
débuts 'cl toiis les niéconiples qu 'ils eiilrain**nt .

Aussi, s'-eA-on beaucoup impiirlé, ces dîr
nières années, de parer à l'iiuuffic^uicc de pré
parution du personnel des œuvres par l'ins'i-
talion 'd'organismes «péciaiix destinés è oss-i-
rer une véritable éducation sociale et la culture
générale ct spéciale Tieceessaire îi ceux qui voi-
lent exercer une influence.

En triai 1912 dej;>, le . 0m0 congrès des œuvr.M
de protCclion de 5a jeune fille , réuni à Tuiin ,
s'élait occupé de la <|iit-stîOii, envisageant la
création, au point "de vue international , d'uni
«cole sociale et d'un office central de plaiï-
nicnl du personnel des wuvre.s ; mais la guerre
empêcha la réiiliscition «le ce projet.

Cependant , "en face de la néwssité tle recruter
dcsefdrces 'nouvelles pour les lâches qui s'im-
poseht dés maintenant et pour raprcs-gner.-c
surtout , la branche nationale suisse de l'Asso-
ciation catholique des œuvres de protection de
la jeune fille avait inscrit à son programme dc
Iravail , dès l'année dernière , la mise sur pied
d'une inslitufion-qui "répond à nn besoin évident
des milieux catholiipies.

L'an derliicr également, l'Association catho-
li que des femmes suisses organisait, il Lucerne,
une écolç sociale chlholi que féminine, dont 'es
cours, donnés en ' allemand , curent un plein suc-
cès el réunirent de nombreuses élèves.

Une organisation analogue est nécessaire pour
les cantons de langue française. Aussi , mettant
à exécution les projets établis, la branche *ri-

[ tlcmale. suisse des ceuvres de protection a pri3
[• (Mettes les dispositions utiles en vue d'ouvrir, à

i^rilKiurg, dès 4e «ominenceraent de 1919, mit
école de formation aux oeuvres sociales, plaeJe
«0»s le patronage de S. G. Mgr l'Evêque de
Lausanne et Genève.

-Fribourg, siège de l'Association, et qui abrite
•déjà tont d'a-uvres, était toul .désigné po-ir
'devant égalemenl le «iège de celte éçoVe. L'CAî-
\*ersilé et les diverses maisons d'éducation «!«: '-j t
viUc offriront même quelques-uns des cours iié-
ceessaires aux élêses de l'école sociale.

-ï* premier article des statuts de l'Ecole cu
difiuit le. but de 4a iiianièrc suivante :
-,'eEcole dc f«e>rnialioii des «eavres e&ociales. loo-

dée par i!Association caltioliqoe des œuvres dt
protection de la jeune fille, a pour but de pré-
parer la f«enenme -ù remplir dans la société un
Tiite utile et bienfaisant. Elle se propose d'iai-
iier loule femme de cœur à l'organisation et à
la pratique des a-utres çhurilnhlcs, ct de for-
mer CD vue de leur profession des employées
d'organisations sociales : ««_r«Uaires d'œuyres,
directrices dc patronages, d'offices d'a^istance,
de bureaux de renseignements el dé placements,
d'asiles, de crèches,-, d'hospices ct de "dispens-ii-
r«. surveillantes de fabriques, assistantes de con-
seils de tutelle ct dc tribunaux d'cruanls, etc.

L'Ecole s'adresse donc, soil aux jeanes filles
et -aux femmes «pli veulent trouver , dans l'cxc-cr-
cicc d'une ini_sion sociale, une carrière uti l- -; it
intéresŝ nlc. leur permettant également de ga-
gner leur vie, soil à celles qui vcuVent* occôpçi
leurs loisirs nu service de la collectivité.

L'Ecole sociale rendra aussi de réels serviĉ a
aux membres des Congrégnlions r_igieuses. Vu
lour aidant à adapter de mienx en mieux leurs
méthodes aux besoins nouveaux ; il résultera, ûu
reste, du contact des forces religieuses «l laï-
ques, un précieux échange d'expériences, potir
le plus grand bien des milieux dans lesquels
s'exercera leur action.

Le programme établi prévoit , durant l'espac^
d'une année, des cours théoriques cl des exercices-
pratiques dans les diverses œuvres ou orgir.i-
fntions sociales sixccuptui! de îcnfiince, de te»
jeunesse ou «les auûllc—. ;•

Tous les '«-athuliipies hueront avec joie la
création de cette insli(u(ion. Ii laut souhaiter
«tue de nombreuses femmes ct jeunes filles, dé-
cidées à consacrer leur vie ou une partie de lîur
temps à nne odivité charitable, viennent ap-
prendre, à l'Ecole, la formation aux œuvres
sodalcs, à utiliser leurs forées ct leur inlsjîi-
gence pour le plus fjrand bien des membres souf-
frants ou faibles dc la communauté humain-;.
Elles rendront «insi leur apostolat plus fécond
ct contribueront à apporter , aux problèmes si
complexes et souvent douloureux qui se .poseu; ,
des solutions rapides el efficaces.

Secours américains à la Belgique
Washington, 28 décembre.

L'a-dmàùs'ii-leur «les vivres, M. Hoower, qui
<s,i acïueùemcnï «m Belgique, «î*u«i*e les moyçecns
«Je venir en aide à ce pays." ïl a Télégraphié i
la comm_.sio«i «le secours à ~c eBdglque qu'une
extcnsksi du prograaunc de s-cours élai!. -seton
h», nécesesaire. Il a décJaré qne 100.000 tonoes
de vh-res devroni cire envoyées à 3a BeJgkiue
chaque mois, si l'on wu'. efficacement secourir
ce pays. J

La flotte américaine de guerre
Neuf-York, 28 déetmbre. -..-

il/a féo-lle aniéricaine, yenanl d'Kuropv, a cdô
i-cçiie i>ar de fonindabîcs acrfaiuea_«>_s dc bien-
venue ___« ' que, au inilOeu «l'une lenrjiêtc de
iHiige, eile ixiuottlail .rapjih*jiicn; la Imie. paissant
dr-faiil la Atoliie «te h rldbnriè el jelnut J'aucxe
pr«-s<lela flotle «slec au paj», «biens le Hndcson.
kuwiilc, 10.000 iuar-'sns sont descendus à Jcrrc
«il ont «lêfilô «laais Brodwuy el dans !a Fifth
A—-tue. Des ur-Viers dc personnes Éançasçni aux
marins «les *fl<n_s, «ies cigares, «los cigacctlctT*- ct
«!>».« «>onf<c1Ics.

Le rapatriement des prisonniers
français

e Paris, SS décembre.
'(Ilavas.) — Btspondanl à une questi_ii,r!e sous-

s>xd-étere d'iital De.sclianq'is a déclaré à Jn
Chambre que île JJombre «ici pri-sonarers topa-
Iriées déliasse .'120,000 ct que , ci 3c rapaliricuicnt
«•«ntuuie «lans «xcs -comlilions, «vaut, trois ou
«praire r̂ cniainces, lous les rpri-çoniucrs seront ra-
patriés. ,

Pour les Arméniens et les Grecs
Athènes, S0 décembre.

. On mande de Constantinople «pie les hauts
couuiMSïrakcs «diu- onl remis au gouvernement
lurc une note «ncigs'ajrt la renirée ianmcdia'.e des
1>opuila<..kM)s armémie_n«?s cl gpecipics évacuées,
X-wr rés»istaiUiM.ioo cl leur cravJl<iMcincnl rtoulicr,

JBolchévistes battus *.i
ÏVmfiwMfol-, 29 décembre.

On annonce d'Omsk la prise de Pesrm. C'est
un  tnngn'rfiqite succès pour àes troupes russes
qui ont pris 18.000 priMiiuvcen., 60 canons et
une grande qtO-tttf de fasîls. de luitra^euscs
ot «le oiiiUDtCons, aUiesi que 1000 viigwis.



Le clergé d'Alsace an clergé de France

Patii, 26 décembre.

il* clergé d'Alsace a &_ pas-vente au cdrdtoa-l
Amélie, «rrlrevéque de l'aris. l'adresse suivftnte ;

Emmenée,
Permettez au clergé d'Alsace d'exprimer, en

votre pemonne, au clergé de Kracce donl Voire
Grumteur est le digne représentant, «ics senti-
iiienbs d'admiration, de ra-onuaissainoe et de
cordiale canfrtirtcrnilé.

Noms serions tles ingrats bi nous pouvions ou-
Hter ira «tcriSices qu'il a dû îaàre pour payer
ele prit de notre raocon et de noire «létcWrance.
Aos rangs sont écSaiTcis, vos parwsrses désolées,
¦sos œuvres -paralysées et c'est par maiiere qu'il*
«Sonnent ite somme* des héros ceux qui se sont
¦sacrifiés pour ia grande cause.

¦De tout temps et à juste raison eles prêtxcs
<le Kranoe on|r p.iessé pour de prt-eniter clergé du
inonde. rJfais combien il s'est surpassé lui-même l
Combien il a élé grand dans Jc sacrifice du-
rant cerfs qualre années terriUes 1

Nous esoupçoinùons bien, ù travers les échos
eonfi» et «x>ntradi<Soircs que nous apportaient
fcs feuilles eunemeiers, l'immense cl fécond travail
fourni pa* vos préti-es dons les tranchées, IM

front, à l'étape, dan.* les hôp itaux, «Uns tes
paraisses.

•Mais aujourd'hui que nous Ses posisèdons ou
milieu de nous et que OOUS pouvons «-oitstcater
K- fmeit de leur zèle apostolique parmi e**s _d_ù-
rahîes lrou|ies françaises, nous sommes émus
jusqu'aux tannes. Notis n'exagérons certaine-
ment pas cn disant que si Je «Irapcau libérateur
(teAte aujourd'hui sur te csdhêdR—e «le Siios-
lmu.rg. une lar̂ c part de ce -trioinplN: revient
uu elej-gé dc France.

¦Avec les grands Chefs -, uvec la vaiDairtc pha-
lange «tes -fficiers, Jc ctergé a été le principal
fcrmenirde rmcomii-.ir.ible moral «le votre armée.
Homu*—r el (jroi/e à tous et mere» !

Mais celle délie «te reconnaissance «ie «loit
jtos s'épuiser en ijinrotes ; nouis rsonuncs impn-
ctieïrlls de 'te prouver par des aclœ,-n<m« -vou-
lons apir en union avec vous. 'Dépôts dix «nuées
vous soutenez des lirlleis «ft» comptent parmi
les plus belles <]ue l'histoire de l'Eglise ait ja-
mais enregistrées. Elte-s foniiaient- le thème pré-
féré de «ios cunvemilinns dans -nos.- i-éuniaiw
ronfrateroelfo-r ; e.t nous y assistions en tspe«Jla-
itewa éntus comnie les première chrétiens ossis-
l.-ic'ent envieux aux combats «le leurs frères mar-
lyrs. Aujourd'hui ta Providence exauce nos
désirs . Qu'elle-soit bénie !

Ah ! là douce joie «le pouvoir renouer «kn
relations qui A ia -suite dun  denrkviiVcte s'étaient
hû-n -relâchées et nienaccaeient «le disparaître com-
plètement ! Ouvrez-nous le.s reemgs «lans la grande
famille saceraVrtâlc tle France et iaissez-noues
partager vos épreuves comme \-os joies.

Un sang généreux «t surabondcant a cimente
celte union nouvelle. Que fc grâce divine daigne
là rendre durable et féconde pour l'honneur du
Tr«'-s-Ha.ut et te salut «les àmes..
Jo.4, vit-aire générât ; Kieffer, doyen du chapitre ;

Fischer, curé dc Saint-Louis ; Jfolhias, su-
périeur du Grand-Séminaàe.

L'autonomie do la Catalogne
Madrid, 28 décembre.

(Ilavas.) — La commission, chargée d'exa
(miner Ja motion d'autonomie catalane est com¦posée «le 33 membres, -notamment de MCU
Alatira, Dato, Gareia-Pricto, liomanonès. Lus «Ké
ancnls catalans y sont représentés par AIM
Carabe, Vcntosa, ellodes, de. ej,es catholique"
les .républicains ct las socialistes y sont «'-gale
ment représentés.

Du Caire dans l'Inde en avion
Londres, 27 décembre.

Pn .mande de Delhi au Times ;
« Lc .voyogo cn aéroplane du Caire ii Delhi

«par lo major générât! Saimond S'est effectué cn
47 heures 21 minutes.

« La distance était de 5202 kilomètres. Lc vol
sans _rrè>t , le plus tong, «le Damas à Bagdad,
soit 796 kilomètres, u pris li h. 53.

/«. Dans une déclaration relative n son vol du
tairo à Calcutta, Saimond dit «pic cc vol fut
accompli sur un appareil du servit» ordinaire
«I il insista sur la 'possibilité «le construire main-
¦tenant -des appareils -spécialement destinés au
commerce. •

|« Tendant -le .voyage dc Damas cn •Mésopola
mie, l 'aérapfanc porlail des vivras el de l'eau
pour sopt jours.

« Lc général avait vne tetlre «lu clrérif Psi-
!Mi, ftts «lu roi du. Hedjaz , demunda.ul aux Ara-
be» de lui doime-r loute l'assislauce passible en
n'eus d'C-tenàâ-ge forcé.

< Aucun 'accident de -moteur ue c'eat produit
]>eiid(tut (oui Je s-oyacc »

Nouvelles diverses
I.e propagandiste bolchéviste Karl Ralek  esl

«le nouiciu arrivé •) lierlin.
— A deux r.-pri-.f-i-, dc« àllC'Miis onl élé diri-

gés contre4ccoUahoralcut «le i-.» J)fu!.>«he lut/es-
ftltung, le pciiigernianistc bien connu rdmtc Ke-
VCIltioH* .

— I-c Sénat, aux Etats-Unis , a aciceplé, par un
vole de.vive voix, le. bill sur l'impôt de guerre ,
qui procurera a l 'Etat 6 milliards de dollars
(30 milliards de francs). '

— I.c congrès socialiste belge s'est réuni sn-
nirdi malin , à Bruxelles ; des milliers de dé!é-
Itués étaient présents ; lc congrès a décidé dé dis-
cuter la politi que intérieure.

— Dnns ,un voyage en Italie, M. Wilson vi*i
tera , à Cïéncs, la maison de Christophe Colomb

B-T«rH ï» • . . . . . .
»TTIMUllu*__NT
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LE TR.1IN PhÊSIDLNUl L

On pjrâit M. Wilson pour tous les dép'hi-
ceincnr 'Js auxq.i—îs tes ntcoa-âléa rpoiW'Kpiies *e
soumeiteot. 'Mais on apprendira «pie lou* eest
pré*.*u pour farére "voya^r 

M. Wilson «cxmuuo-
démenl. Ainsi, pour son premier trajet <tc Bnetit
ù Paris, il y avait d'abord un wug«"«-icreesiauran!.
Ven«É ensuile Uc wagon «lu présideiw, composé
d'un grand saflou, de chiuiue e«Vté duquel se
trouvaient trois chambres & coucher. Dems l'une
dormit le prcBcideni!, dans .une nuire eMm8 Wiilson :
Su cnsl-e é'.ail «xcuupé par des fomOSionoaiHets
américaicis «jttachés à Sa personnalHé vrèsà-
dcnt>elle.

Uoe seconde voilure élail affectée « M.
Pichon, minàitire «leis affaires étrangères en
l-iramce. Eslc craniprcnaiij im saitm, une grand*.'
etau-bre à covucher <Ve*iS3nè<; «u nwvfetre rct six
chamhres plus pelliles, tsini.p'.*s eonîpar'iment:y
'couchettes, pour los membres de ta rossioD.

'De troisième wagon «itail «lcwliné aux réeep-
rtkms. D «ĉ onleiKull deux grands salons, «lont
l'un st-rv-M-t de sàton d'attente.

I j e ' train conuprcnait!, en outre, «piel<pi«?s
Kileeping-cc-Rt ett quc&iucK sintpHes wagmis dc
!»remière clasese. oii les auln-s voyageurs ftiTcnl
répartis «elon leurs grades.

MOT DE LS FIN

Un provincial a hele une auto u l'aris et , au
moment où il monte, il ¦jette au conducteur :
« Uue Saint-Georges. »

— Pardon , liourgeois, rue Saint-George V...
ou rue Sainl-Georges Clemenceau'?

Confédération
Dans les Chemins de fer fédéiaox

¦ 'Le Cortuseil «lu Ie* nrromHsvsemenb des C. le'. F.
K'OJ réuni à il̂ utsanne, sous 1a présidence dc
W. Tliélin, conseiller «t"E!at.

Des «pit'alioiis fort imporlanlcs soliicâlcnt l'al-
rtenlion des aulorilés. cferrovRiCeres et ont été dis-
rutécsi dans celte ^Vance, en partrieulier nu sujel
de la grève.et du 5mo lioruirc réduit. Pour le
premier «le ces poinls, M a été rproposé d'ienscrire
dans tes teÈ cn préparation sur la durée du
rra%*aD es sur lia réor̂ ariBSeatic»» «tes C F. 1-'.
S'jirierdictk»» jiour tes lemployés «tes Servioes
publics de faire grève ; pour le second point ,
la IKreriion a annotKecé «pic, «xcnlrarremenl à un
bruit répandu dans te public, il n'est nullement
ques-on de supprimer les taaîtns encore un jour
]>ar semancoe.

M. MaJelJefer, «le 1-ausanne, a demandé des
explica-tions au sujei do* re'.ards d«ss trains ; la
Dii.-ccrtion ai Térporedu «pi'edte s'efforçait d'y remé-
«Jcecr, mais te difficulté est «pie te lirafic resle te
même avec «ks moyens beaucoup pius lianités
par J'horaÎTC actuel. Les communicaiions sur la
ligne de Berne «çeront améliorées par le fail
¦pi'un des trains de la Broyé viendra jusqu'à
I-iiiesaeiirue el cn i>arteira afin d'éditer l'encombre-
ment et la .traclieon par deux locomoliives ; on
rsiièrc introduire les modifications néreseaires
.)>our améliorer te service sur la ligne de Gcnc<vc.
¦La mise en vigueur du S"" horaire rétluet pro-
cur«â i une économie de charbon «stiuxite à 700Q
Ion nos par moi».

. SI. JEvéquoz , «le Sion, s'est plaint que la Con-
fédération ne se esoét pais inliVrosséc aux cliar-
txjaattge s «lu Valais ¦ptnbbt <pi"i J'evlracliou de la
tourbe, qui n'a pas donné de rcsuMati salisfai-
6Dirt ; on cùl éi-i-te d'élre accwlé comme «lans la
situation présente.

¦l-'esisUvlaUoii éloclraipie du trimron Briguc-
yiéigc coemmenoera probablement te 1er mars et
celui «le Viège-Sioii , te 1" juillet.

La surveillance de la frontière
Berne, SS décembre.

Communiqué officiel du service de l'éteit-
major général -.

Le nombre des soldais qui sc sont inscrits
pour Je service des iroupes dc surveillance
(corps de volontair es) est si grand que , pour le
moment , l'effeçlif est au complet. Par contre,
les inscri ptions de capitaines, officiers «ubalt-tr.
lies, sous-officiers, spécialetncnl des fourriers çt
personnel sanilaire , ne sont pas suffisamment
nombreuses. Quelques comiiagnics dc volontai-
res sont déjcVarrivées à te fronlière . Elles por-
tent comme signe disliiu-.ljf le brassard fédérd,
au port duquel on avait «ht renoncer en 1911 ,
loiniiie étant trop voyant , niaîs qui , dans te ser-
vice fronlière actuel , peul être empte-yé s-.nvi n-
eiinvéniéiil-

Le mouvement révolutionnaire
Les sanctions

Moral, 20 décembre.
I.c tribunal terrilortal II a condtnnnc «1 (tes

peines d'cniiiitri'oiiciM-iiient vaeriant «te 5 à 15 jours
Je TpeTMtnaiA tte 4a g.iix; d'A«uet, soil te clief dc
gare U'WKCI\, te OIIIUMù Sinnui'wi ct te gante-
vxise IliJlVj*, pour «voir .cmpôclié, .pendant tu
grève générOte, un traiu «lo Erél>oruTg-M««-ail.,\ji«.t
d' cnlier en gare. Lc jugement relève qu'il a
feiilu J'inlervciUrion do Ja garde civique jKiur
obliger te i«crM>iiiKi «le la gare à faiinc so*i ser-

ui vie scoNomiQug
Le sncro pour 1rs abeilles

La décision fiMérate de mai 1018, coivccrnanl
Ja iliiwraison dc sucre pour tes abeiites, sera aussi
opplwruée pour le primiemps 1919, avec l*ua<
ou l'autre modifications. Soront livrés, par ruche
hivernée, 4 kilos de sucre au maximum , et , ;>'ir
Tinehe A Tayons fixes , 2 kilos au maximum. Le
pnix de ce sucre est fixé i 115 fr. tes 100 kites

Election disputée en Argovie

il.'assambtec «les «telégués du -parti conserva-
teur catholiique argosiien, eréunte à IH'uizcn , a
«!ite«lé de pdr'.er ooimme oandiihrt nu Coc»eil
liai;'consul, en reuiplncemenl de feu M. Nietlispach ,
M. Sti-chol, avocat et députe, «\ Mari. 'Lm ra«li-
coux oirt décidé «te dtsputo te siège aux con-
servateurs.

FA!TS DIVERS
ÉTRANGER

TrensUcment de teire en Enpagcaa
On mande de Madrid aux journaux qu'un

tremblement de terr«r d'une grande intensité
s'est produit dans la région dc Vigo. De nom-
breux édifices &0 sont effondrés.

I.er (éléphoBlc «ans Itl
Suivant une dépêche dc Londres, une infor-

mation dc Washington annonce que , au cours
«le nouvelles expériences de téléphonie sans fil ,
un aviateur distant de 100 km. du poste d'envoi
a perçu 'distinctement , non seulement des phra-
ses, mais il a reconnu^ après avoir arrêté son
moteur, même la voix «le ses interlocuteurs.

La uel.e daos le Midi de lu France
Des dépêches de Toulouse, Guéret et Pau an-

noncent que la neige tombe cn abondance.

FRIBOURG
Grand ConBeil

Session prorogée de novembre

Séance du 27 déeembro
(Solta «1 B—)

Présidence de M. Ktelin, pré sident.

Badwt tes dépsnse» de la Direction d-Ir«aox publics

M. Ernest Weck rapporte.
Scc-on lro- Admteàsteatic- générale :

11,000 fr. Adopté. - . ,
Section II. Ponts cl chaussées : 0/4 .800 lr.
RI. te Hainiortcar signate tes principales aug-

mentions dues à la cherté de la main-d'œu-
vre et des matériaux.

iM. Chuard , directeur; des Travaux publics,
rc 'ève que sa direction te tout particul ièrement
éprouvée par te . renc,twrissemcnl générât. 11
ajoute que te cylindrage des roules, ayant donné
de lions résumais, sera. continué.

IM. Glasson estime gue l'augmentation de
salaire conscutic aux cantonniers est insuffi-
sante. 11 propose d^ajouier 10,000 fr. au posle
y relatif , qui serait pey-té ainsi de 242,000 à
232.000 fr. ' ' ÎTS

M. André Bertel appuie cotte -ptopoaViou el
p laide la cause des cantonniers.

eM, Moret nc antteonreitt pas les services ren-
dus, par les bons ctinlonniers ; mais il met te
Grand ConseiL en garde contre la course aux
augmentations. 11 fait remarquer que l'occupa-
tion de cantonnier ost ' lV>ur lwamcouip * des ti-
lulaircs un accessoire. Ges fonctionnaires sont
da plupart agriculteurs ou artisans.

M. G. Dupasquier parlagc tes scrupules de
M. Morel. Il ne voudrait pas créer l'emploi per-
manent * «le cantonnier cl pousser nu fonction-
narisme.

M. Antoine Morard penche néanmoins pour
'a réorganisation du ' service des cantonniers ,
•de façon <s«e «es fcavcUor-wtrcs r-oiveii!
vouer tout leur temps ft leur emploi .

Après répliquai de JIM- .Word cl Glasson,
M. Chuard , directeur des Travaux publics, ex-
pose te point de vue du gouvernement. Il cons-
tate «pie nos routes ne sont pas mal entrete-
nues cl qu 'il y a progrel dans ce domaine de-
puis quinze ans. On te doit en partio aux can-
lonnicrs. Le salaire journalier dc ceux-ci a
passé de 2 fr. 50 à 4 fr., puis, demiérenicn*, à
4 fr. 60. Elever le posle de ' 10,000 fr. équivaul
à une augmentation «le 20 centimes par jour
Lc Directeur des Travaux publics » ne saurait
s'opposer i'« cclle niodiipté augmentation.

Quanl à modifier 'e syslème cn usage, on y
a songé ; niais il n'y a-giière d'avantages sé-
rieux à attendre de cette teorganisalion. 11 fau-
drait  réduire de moitié J'effcr l i f  des cantonniers
cl doubler le parcours de chacun d'eus, d'où
des pertes dt lemps.

M. Mttin, directeur des Finances" a te senti-
ment que- les ccuilnnniers sonl Hop pr-n Tétri
hués, do même tpie «Pàutres fonctionnaires . I,
accepte l'augtnentalion prop«>i-ée.

M. Ic Rapporteur , constatent tes bonnes dis-
positions du gouvcrncMénri ; Re fait pas d'oppo-
silion à 'a modification ' -'demandée.

Au vole , par loules -tes voix conlre 7, lc
posle ' concernant 'tes **ïaircs' dos cantonniers
est augmenta dc lO.OOlflr-"~

Seclion III. Bâtiments : 412 ,200 fr. Adoplé.
Seclion IV. Chemins de -1er : 0900 fr. Adopté.
IA- budget des Travaux pyblics esl ' !i<|tiidé.

• Séauco de relovén du 27 décembre

Présidence de M. Ktelin
Comptes des Entreprise! électriques poor 1817

lîupporleur : M. Antoine-itnrard .
iM- le Itapporlctir passe J>rièvcincnl en revue

le.s données principalcs .du rapport des Entre-
prises électriques , en fë'teitanl la diri-ction «le
celtes-ci pour ila clarté ot d'cxiaclibude du comple
rendu.

M. Clmard , directeur des Travaux publics,
donne quelques reliseignemcnls complémentai-
res SUT t' cioWishcmcirt .«les divers comptes.
Le compte dc constructions ne sera pas répété
chaque année. Du compte d'exploitation,' il res-
sorl «rue l'année 1017 n 'a pas Ui mauvaise pour
oes servicta élcctcwrucci, iinuisque ka recetles

totales out été dc 5.503,022 fr. 02 el les dépen-
«es dc 2,030,805 fr. 91, donnant un excédent
de 2,571,150 fr. Chaque entreprise est en aug-
mentation.

Le Commissaire du gouvernement , ayant rap-
pelé l'explosion de Hauterive dc juin 1017 , dé,
clare que l'accident a été provoqué par un
service prolongé des machines. D'où 1a néces-
sité de renouveler cc matériel cl de faire de-
amortissements ati hoc.

51. Chnard croit que tes Entreprises pour-
ront dans deux ou trois ans, fournir un ap-
point appréciable ft la caisse dc l'Elat.

L'entrée en malii-te n'élant pas comballuc ,
M. le Rapimrtcitr passe au délail des comptes
«le construction et d'eïploiiation , puis ,nu* Pro-
fils c* Perles. 11 signale cn passant le succès
de l'emprunt des Entreprises et constate que te
rendement de celtes-ci atteint te 10 % ; il es-
père que, «ous peu, te rendement sora du 13 %.

M. te directeur _» *ïwn_-i publics note que
te* Entreprâscs élwlriqures payent l'inlêrét «Voteui
capital au 4 % -, c'est te taux cn usage chez les
entropriîies isnn'éaijre*. M. Chuictjid déolsire que tee
services élcctrùpics de Fribourg sont à même
de soulavir la c«Mnpareur'iion avec lo«tlcs les au-
tres usines dc Suisse , bien qu 'i! leur manque
encore la Clienlèle de la grande industrie.

Le bilan avaut el après la répartition des
bénéfices donne une idée exacle de la situa-
tion. On, y vol', nokuuuvenl que te réserve de
matériel ntleiiit un million el demi.

RI. Bartsch, constatent que ia direclion de»
Entreprises électriques rend hommage au per-
sonnel , félicite à son tour cette direction pour
son excellente gestion.

M le Rapporteur ptéscnle ft 'l'assemblée les
propositions «lu Conseil d' administration pour
la répartition de 'VxcédcnU du compte de profils
ct pertes . Ces propositions sont les suivantes :
J70.000 fr. à l'Université : 100.000 fr. au fonds
de renouvellcmeiil *, 120,000 fr. à la réserve
d'exploitation ; 10,000 fr. au fonds «tes retraites
du personnel ; 32.302 fr. ù compte nouveau.
Tolal : 522,502 îr.

il. te Dirccleur des Travaux pu blics se joint
aox fé'icilali'ons ' de >f- ' Bartsch a l'adresse dc
Ja direction «tes EoS-repro-es ; puis il attire Vêt-
tenlion du Grand Conseil sur l'importance des
amortissements, qui dépassent 800,000 fr., et
sur leur nécessité. M. Chuard croit que tes
amortissements extraordinaires seront achevés
d'ici trois ans et que, en cinquante ans, te ca-
pital investi sera à son lour amorti.

M. Gutknecht (RtoraO voudrait voir tes fonc-
tionnaires de l'Etat mis sur 'c même pied que
ceux des entreprises électriques en cc qui con-
cerne la caisse de relraile.

yl. Chassot se fait l'écho des doléances d'a-
gricuUcurs auxquels une circulaire de te di-
reclion des Entreprises électrirjues interdit
l'emp 'oi des petits moteurs. Il semble qu 'il
faille pourtant favoriser lout d' abord nos cam-
pagnards.

Après MM. Bartsch et Gutknecht , M. Blanc
remercie la Direction des Entreprises électri-
ques el regrette que tes dépulés ne soient- pas
ptas IVOW-VI-îY» pour ù__>im *M vrâ**; -q_ts.'.w_
si importante.

RI. M U S IJ , directeur des Finances, rappelle
qu 'il a établi déjft la nécessité de faire produire
à nos services industriels du U et du 12 %.
Nous arrivons au lil %. ce qui esti un rende-
ment fort appréciable, L'cnircprisc de la Jo-
gne une fois terminée , le 12 % est assuré. En
attendant, le Directeur des Finances sc félicite
des amortissements réalisés ct il sc demande
même si les Entreprises ne pourraient pas, dès
l'année prochaine, verser dans la caisse de
''Elat une certaine contribution , qui sérail peut-
être de 200,000 fr. Jl suffirait pour cc!a de di-
minuer les- amortissements extraordinaires ,
lout en continuant -les amortissements ordinai-
res.

A M. Gulknrchl , Rt. Rlusy dit avoir déjft ex-
primé son sentiment au sujet d'une caisse d«
retraite gi-nérale du personnel dc l'Etat, «les
cnlrepriscs électriques, dc la Banque de l'Etal
des C. E. G., du F.-AI.-A-, etc. La loi du grand
nombre a son app 'icalion «lans cc domaine.

M. le docteur Clément tteniandanl «tes ren-
seignements sur tes tractations entre tes Entre-
prises électriques et la 1 -brique de Broc en ce
qui concerne les forces de la Jogne , M. Chuard ,
directeur des Travaux publics , et M. Musy, di-
recteur des Finances , exposent J'élat de lu
queslion ct se disent heureux du résu 'lat ob-
tenu. '• ' :

M. te Directeur des Travaux injblics répond
à M. Chassol que 'la mesure prise en ce qui
«concerne les pelits moteurs a un caractère
provisoire ; elle sera rapportée dès que nos
usiniers posséderont la force suffisante. L'ora-
teur cslime d'ailleurs desàvunlngeux, parce que
lrop coûteux , -l'usage «tes pelits moteurs pour
un nombre restreint d'heures.

M. Clmaril entrevoit que'ques inconvénients
ft fusionner la caisse de retraite cn formation
des services électriques avec celle du person-
nel de J'Elat. 11 n 'est lias partisan non plus de
l'idée de prélever déjà sur te bénéfice des En-
treprises une -quote-part pour la caisse rie
l'Elat, ces entreprises élanl exposées A p'us
d'un aléa. 11 esl d'avis que 5a. situation budgé-
taire doil élre assainie par- d'autres moyens,
Les bénéfices futurs de noire industrie électri-
que serviront à promouvoir des progrès éco-
nomiques et rsociaiix qui s'imposent de 'p'us
en pliib ft notre attention.

I/» comptes «le 1917 des Enlrcprises élcc-
Irurucs ct 'a répartition des bénéfices propo-
sée par te conseil d'administration sout ap-
prouvés.

Uoe motion
^INf. Ducotterd, Nolt, liant Gutknecht el

consorts déposent unc motion d'ordre deman-
dant qu 'il soit accordé oux députés un demi-
jeton tic présence pour les séances de relevée.

Rt. le président A'irh'n demande au Grand
Conseil s'il veut accorder ù cetle motion le
caractère d' urgence et la discuter .immédiate-
ment. Pflr toutes 'es voix conire trois ., fur-
gence est refusée. La molion resle donc dé-
posée sur le bureau.

Les magasins des serv ice!  électriiaes
'_«.• projet dc décret autoiisaut tes 'Enteepri'

sds "'êloctriqucs A construire, à PéroUes, des
magasins ct ateliers est présenté par M. .tn-
toinc itjira&hi s'agit d'Une dépense de 450,000
lianes. Lc projel , établi par M. Itevolx,' archi-
tecte, prévoit la iransformation des immeubles
dè MM . Jaqucnoud el Von'flntheti , situés sur
lu' Voie industrie.e do PéroUes cl se prêtant
aisément aux agrandissements nécessaires
pour réunir sc-us le même loit ateliers et ma-
gasins, actuellement' dispersés . dans divers lo-
caux.

Ût. Chuard , directeur «tes Travaux publics,
indique 'Vs principaux avantages de l'entre-
prise et insiste sur la nécessité d'un meilleur
contrôle du matériel. Le nouveau bâtiment
est compris de telle façon que cc contrôle sera
le phis parfait possible; Toute entrée et toute
sortie dc marchandises se fera sous -'es yeux
des préposes ft la garde du matériel. Les wa-
gons pourront êlre introduits dans les raaga,
sins mêmes.' Outre les magasins, l'immeuble
comprendra te service des caux et autres ser-
vices ' annexes, les ateliers dc réparation ct tes
bureaux y afférents. La location des magasins
actuc 's' s'élevant à '1.1,000 fr-. il apparaît clai-
rement que la construction projetée est une
opération «te bonne admin'vslralion.

M. Pierre Zurkinden croit savoir que l'on
sérail déjà pTtsque 5 l'ê'.roH dans tes bureaux
des Entri-priscs installés depuis peu à' l 'ave-
nue de la igarc. 11 eût préféré te concentration
de lous tes bureaux et magasins dans un im-
mcub' c uni que.

RI. fWraïc déplore que te Grand Conseil sc
trouve déjà en présence d'un fait accompli.
Les soumissions ont été publiées et les adju-
dications sont probablement faites.

Rf. lo Rapporteur et M. le Dirccleur des
Travaux publics répondent que le projet' ct te
message y relatif élaienl prêts pour la session
dc novembre , escssion «pii a été alirégée en rai-
son de l'épidémie. Quanl au bâtiment des lm-
reaux , il est suffisant. M. Chnard déclare que
les Entreprises, «nii. .doivent, fournir un 'ogc-
ment à leur directeur , chercheront pour rclui-
ci un autre appartement te jour où de nou-
veaux bureaux devraient être installés ft l'Ave-
nue dc la gare.

M. Chassot , revenant au projet des maga-
sins el ateliers, demande si l'on ne peut pas
adopter pour cet immeuble une structure le'Je
ffue le bâtiment puisse être exhaussé lorsque
te besoin dc nouveaux locaux sc ferait sentir.

Rf. Chuard , directeur «les Travaux publics ,
retient cette idée, en faisant remarquer que
ces exhaussements sont en régie générale coû-
teux et peu pratiques.

La discussion des arlicles du décrel fournit
encore au lîapporleur et au Commissaire du
gouvernement matière à quelques explications,
puis 'e projet est adopté à l'unanimité.

Les remparts de Fribonrg
Lc Conseil d'Elal sollicite un crédil de

9500 Jr. pour l'achat d'une parcelle «te terrain
iSse J>a.,rquaiï»cr «YAtt, à Tribourg Celle ac-
quisition a pour but de sauvegarder l'exis-
tence des remparts voisins. M, Antoine Morard,.
au nom . de la commission d'économie publi-
que, recommande l'entrée en matière.

RI. Chuard, directeur des Travaux publics ,
dit qu 'il s'agit de dégager les remparts du
Boulevard, ct notamment là tour des blés. La
queslion a soulevé quelques difficultés, qui
sonl aujourd'hui aplanies.

•M. Blanc, croyant voir dans la transaction
inlcrvcniic entre l'Etat ct la ville un avantage
pour çcKc-ci, demande des éclaircissements,
que Rf,,/•.>««(. H'cci- s'empresse dc donner , en
priant . Ié dépulé dc Bulle d'être moins soup-
çon neux.

Rf. Montenach donne son approbation nu
projet ,' en regrettant la méthode suivie jus-
qu 'ici dans ce domaine. Nos vieux remparts
n'ont pas élé suffisamment protégés ; on n'a
pas cu unc politi que dee conservation de nos
anciens monuments ; o n - n 'a procédé que par
a-coups et .sans esprit «te suite. N'a-t-on pas
toléré que les .remparts, au delà dc la porto de
Rteral , fussent! enterrés aux deux tiers de leur
hauteur  dans tes immondices ?

M te Directeur des Travaux public s répond
qu il a toujours travaillé de concert avec la
coin mission des monuments historiques ; il
croit s'y trouver cn bonne compagnie.

-e projet tle décrtl esl volé sans opposition.
Allocation! da recchérireement

M. Erwea, Weck présente te -rapport dc ila
romni',M*«„, «l'économie publique snr Ile rprojcl
cro déiTct allouant une indemnité pour te ren-
clicfts-ricrmeiict «!C ,1a Yte aux ¦fonclUKOnair-, elc-inplocyç» de l'Etat , oincsi qu *:„ix profe^-irra «lie¦ Lmv_ „té,_-du Collège, „u Tesanûeuw él'*
1 Ecole norSïailc. Un message du gouverrincincnl
eviKnse i» siluation du niersoimo! de 'l'a-nihic*.
trahon canlonarle el du corps enseigna^ supé-
ncur ol secondaire. La vie ayant renchéri de
près du 150 % «teptris 19M rf fe traitement..-
n ayant paes ou pros«ptc «pas varié, •*_ s'inii-ose
d'améliioier fai rémunératira» de tout te porsonaicl
des services publics pur te vote des -Itecaltens.
Bn 1018, .les employés dont te trailemcnl me dé*-
I>a»*a.rt paa  5000 Jr , ont touché, tes mariés, 450
I rancs, plus 90 f r. par enfant , et les côliteitaÎTes,
225 fr. Pour l»t9. lç Cocnsc„ d'Etal pra;>o5c d'at-
li-iuer à a'ensonibte du personnel, «ua, limite
de traitement, 7(20 ifr. pour Jes mariés, plues 120
francs par enfant de motos «te 18 «ns, «H 500 fr.
I>our les -céiih-taii-os. 'Les pix>f«»seurs dc l'Uni-
versilé, «lu CoOège, «te J^Ecole «ormale, du Tech-'
rteiun, des écoites rsecondaires, les inspecteurs
scolaires,-et, -enfin, tes gendarmes, dont -la solde
est -notoireux-nct insuffisante, useraient -nus au
bénéfice -de l'aijlocation. he crédit sollicité par
I K t a t  pour faire face à cette «lépensc est d-3
500,tH)0 fr. Enfin, Be gouvernement propose,
clans te miêirac inessage, «te craetlic A te diesposition
ctes Travaux .publics une somme de 30,000 fr.
pour améliorer te salaire des cantonniers. La
conmifscsion d' .teonomio publique, cn rendant
liomniagc au iiie-ristaiacl «te l'Etal et uu corps eg-



Sclgnanl, recommande l'entrée en malière sur Oc
projet de décret.

AL Musy, directeur des Finacmx-s, s'associe an
témoignage rendu par M. te rapporteur. Malgré
ries minimes traitements qu 'ils reçoivent, t-raite-
nvenls inférieure A ceux de teurs collègues des
autres cantons, tes foncttenenaixes dea eaivices
publics fribourgeois n'ont cessé de faire preuve
du .meilleur esprit. Ils méritent que l'Etat fasse
davantage pour eux. Ils Ile méritent d'autant
iplus que beaucoup dc teurs foyers ont été visités
par iHépidémie. .«ons <I"e ion «Haiue au 140 %
la Ittiusse des dépenses d'un ménage depuis qua-
tre om, l'augmentation «tes salaires des fonction-
naires consentie par te système dos aJikxcalions est
à peine «te 45 %. Celte augmentation est donc
un strict minimum.

M. te Directeur des FinaïKCis insiste sur te de-
voir particulter de l'cnrtr 'ai«te siux .ménages char-
gés d'enfants ct il dépciict ensuite la situation
précaire «te nos .pi*ofeseSH'ur.s, <pii n'ont «pie teur
Invitement p«ntr tïtevur leur faui 'dte. Ces trailc-
incnts sont mintestes, cl te budget «te nos établis-
semenls- d'instruction me l'eut supporter d'mig-
mentaiio»». 'Le Gecrand Con.»- se doit de donner
A rnotre conps prartesrsorat. et tout particulière-
ment aux -maitre-sr distingués de il'Université, une
preuve de sa gratitude rt dc sa symji-thte.

En terminant. J'orateur justifie également te
versement «le l'allocution au corjus ensreignai!.t et
à la gembtcrnicrie. Il annonce «pie Ja -loi sur ila
rèfonmo «tes traitements du per-soiuicl «te l'ad-
¦nùnislration contonate et du corps enseignant
pouri-a filrc dc'cescutce dans une prochaine session
ct entrer cn vigueur ile 1er ootobre 1919. I«s
allocutions pro|>osées ie sont donc i;>our neuf
mois. Quant «u payement «le ces allocations,
il so ferait eu quatre versements, dont te pre-
imer en janvier procliain.

AL te docleur Clément saisit l'occasion que lui
offre te décret snr les allocations pour pronon-
cer dc fortes et étaqucnlcs e]«iroK*s sur notre
Uneh-ersité et noire 'haut enrwignement. C'est la
niciùlcurc rii'iositc qui pouvait être faile aux pa-
roltes dépla«x-es proniMtcées, la veille, par un dé-
puté jĉ ic  ̂-bultois. qui avait trouvé spirituel
«le ' rr-îtrâ TOxi professeurs unievensilaires d'élé-
ments cxotHpits !

La soVicitudc «le l'Elat pour la situation fi-
nancière du ipcrsonnel enseignant, «Et -Vf. Clé-
ment , doit évidemment s'étendre il celui de notre
établissement s_péricur d'instruction. 11 est re-
grvttalirte d'entendre opposer Je,s étrangers aux
indigènes, tes instituteurs primai-res aux profès-
scurs des degrés secondaire rt supérieur , et créer
ainsi des inéfeiances r«-c.'|>ro«-ucs lé où doit régner
l'harmonie en vue «l'un idéal conuniin. Ccrlair.es
critiques insinutes 'Jiter pouvaient viser quelques
5H'.rsonaialitiîS d'une époque de «léhut et de tâ-
tonnement : cites nc sont plus de saison ct ne
sont plus jusliEées, alors «pie la liaute vaJeur du
corps professoral dc notre l'adversité rs'impoc-e
iricoentestalitement, «U'umcnt établie i>ar ela sérieuse
formation d'élèves qui lui fonl honneur et par
l'estime dont jouissent au dehors ses -publica-
tions soientifkpies. Or, dans les circonstances ac-
tuceites*, tes traitemctiiis de ces professeurs sonl
réellement insuffisant*, el ceux qui onl «te»-char-
ges do famille éprouvent <te grandes diCC-k.ultés
à équilibrer teur modeste budget.

Nous nc devons pas créer un prolétariat in-
tellectuel, en ce moment surtout .où 1 importance-*
capitale de l'idée s'éclaire vivement h la lueur
des récents événements. Ce sont les idées cu'li-
rces en haut qui atteignent peu à peu les sphi-
res populaires ; les sopliismes tombés des chai-
res universitaires se concrétisent en' émeutes
dans la rue. Ce n 'est pas la misère qui a poussé
certaines catégories privilégiées de fonction
naires à favoriser la révolution ; les instituteur
de certains cantons, comme NcuchâtcJ. compten 1
des meneurs notoires , t«cl M. Graber, «rt dc noir-
bruux. et actifs propagandistes des doctrines an-
tisociales. Il sera Ioujours vrai de dire que les
idées mènent te monde et nous avons le de-
voir , le devoir impérieux de protéger notre
jeunesse contre la séduction el l'influence délé-
tère d'idées fausses. (Applaudissements.)

L'enseignement rationaliste d'Uuivi-rsités d' au-
tres cantons n'a pas été sans répercussion
sur fcs «•vénements actuels, il faul avoir vu nve:
quelle ardeur ct quelle conviction profonde la
jeunesse russe, nous arrivant sans culture préa-
lable, buvait littéralement cet enseignement .ni-
tèrialisto opposé à sa première et riidimcnlairc
formation chrétienne, comme elle accueillait , en
particulier , les doctrines matérialistes qui do-
minaient les sciences naturelles et biologiques el
comme elle en poussait la logique il l'extrême;
lion nombre de révolutionnaires russes onl «lé
les élèves «te nos universités suisses. Peul-m
dire que colles-ci n'ont aucune responsabilité
dans J'éulnsion et la propagation doctrinale du
bolehévisme actuel t •

Quand on considère seulement l'architecture
ct ta grolcsque.décoralion du nouveau bâtiment
de l'université dc Zurich , monument exotique
salies; racine dans te pays, pesante af f i rmat io i
e},glorification du matérialisme ct d'un pag.i-
nisuic sensuel, qui semble avoir pris à tâche «te
laiseser ignorer que te christianisme a passé sur
le", monde, on ne s'étonne plus de voir lout ce
qui fermente dans son voisinage el d'entendre
unc partie dc ses élèves prôner ouvertement Je
¦mépris des devoirs militaires el patriotiques .
Noire Université , gardienne de nos plus chèr-cs
«convictions .traditionnelles chrétiennes, esl un»;
force Sociale de première importance, dont l'ac-
tion ne doit pas rester lix-ale, mais rayon i *r

',uu dehors ; aussi devons-nous la soutenir dc
loute -notre énergie. (Applaudissements.)

Sur ces boites paroles, écoulées an milieu- d'un
profond silence, te projet dc décret allouant les
allocation- eu personnel de l'Etat , nux gendar-
mes et au coups cneseignant secondaire et supé-
rieuii et accordant a cet effet un prédit <te
500,000 fr. est voté à l'unanimité , ct la séanc *
est levée.

Séance de samedi, 28 décembre
,Suite «tes nominations. M. Ka-.liu reprend te

présàteence à 10 heures et «ternie. -. ¦
%tm.l nommés membres du Conseil «l'adminis-

tration de la Banque de l'Etat : MM. Emile
llisc, par 41 voix ; Boschung, 48 ; Caj£er, 45 ;
Dinteliert, 45 ; Eugène Progin, 43 ; Alphonse
Gobet, 48 ; Antoine Morard, 42.

Les antiens membres dc la commission
d'économie publique sont réélus ipar te nomine
«te ivoix suivant : MM. Alphonse Gobet. 44 ;
Ernest Weck , 44 ; Btencliard, 44 ; Liechti. 44 ;
Torcbc, 43 ; Antoine Morard, 40. M. Léon perrin
est élu par 39 vodx membre «le ta inème com-
mis _«m. en remplacement dc IM. Oscar Genoud,
démission---*. _ ,

Les cinq ineuilires .sortants «te ila commission
des pétitions sont confirmé» : M. •BaTiswyl, par
57 voix ; At- Itomain Cliatlon , SC ; M. Montenacb,
56 ; M. Bovet, 57 ; M. Blanc, 55.

De inéme, J«s «-KJ anciens mend>res de Ha
commission de* grâces : MM. Chatagny. 61 voix ;
Dessibourg, 01 ; André Berset , 01 ; Grouiion, 61
et rDiupri-, 59-

U- Orantl Conseil liquide encore les budgets
dc iMsirscns et «le Bellechasse.

Jl accorde treir-c demandes cn grâce ct en
écarte «fuefltre. (Rapporteur : M. André Berset.)

A 1 heure, M. Ktelin déocare la session close
cn souhaitant à MM. tes députés unc heureuse
nouvelle année.

I»__ r non lo l i l n lg
M. et M mo Chuard , 20 fr. ; M. le chanoine

Castella, 20 fr. ; 1. C, 10 fr. ; Charcuterie K„-
ler, 20 fr.

Î cs communes et les ftuId-U
On nous r-crit :
Lcs militaires «te la commune d'Autigny el «te

celle de Courtion ont élé l'objet d'une généro-
sité de ta part de leurs autorités communales.
Cliacun d e u x  a reçu, cn témoignage «le recon-
naissance pour l'accomplissement de leur devoir ,
la gentille étreinte de dix francs, qui teur prouve
«pie les cœurs patriotes restant au foyer n'ou-
blient pas les absents.

l' i i rols-e-i  génère iue»
Répondant à l'appel dc Mgr l'Évcque du dio-

ci'-sc, te conseil paroissial ct te conseil communal
d'Estas-annens ont décidé d'accorder à leur curé
un supplément annuel de 200 fr., déjà pour 1918.

Va nouveau timbre da régiment 7

Le rég—nent de Frâ>ourg vient d'émettre un
•in-vre, souvenir tte sa pirésenoe à Renne Ion» de
U grève. La vignette est due à te plume du
petatae bàlois Buriiarl-Mangoid ; elte iepréscn '.«
un soJdat en cas<pie sur une .kwomialise.

•Le _mbne ee tend, au prix de 10 cent-, au
prolït du fonds «te secours régimenta ire. U a
été tiré sirr trois papiers différents : 20 ,000 sur
painter luicMic et snr deux variétés de papier
vert , à raison de 6000 dc chaque variété. L'ar-
tiste ayant, à la demande <ta Tégimenl, Tetouché
son premter projet, on a émis, «te celte variété
pé-UN fin»!, trouvée iiMiilgné tout moins h«niTeu«K
après réducection ou format dôfeiniUif, un certain
nombre 'd'excniplai'pes.

dx! lùnbrc est en dépôt', k Eribourg, à la Li-
brairie catholique, place «te Saànt-iNccokre ci à
l'avenue de Pèroite* ; cJicz Mme Anruciche, nue
«le. Lausanne, et au Vizir , place de la Gare.

.\ o s  | in i - Icucoi
(L«s éiéneiiicnls «te iai 'iioliUiiuc exiérteurc,

tes i-cltos «tes débats des Cliadibres et êtes dis-
cussions «te ntilTc Parlejnent cuntooal onl failli
maiK faire oublier un agréable devei-r : celui
de Tendre hommage — au moins une fois fan —
au dévouement de nos porteuses ct de rappeler
cesbniMrBsponroiinos à l'-lten 'iondciiosaboiirnés
do ErilKiurg. Eù'les font partie, cilles asissi, de la
grairate -îamaie dn joumat, el, ptir teur csacti-
lude e.t tlcur diligence, olles apportent une par ',
appréciable à te tâche commune des ouvriers
dc lia btmnc pieesse. Aux an»irs dc. ootto priecw;
«te témoigner à oes m<Kteste> ,lnasaii'.|cus<-is, en
ces jour» où l'on apprécie doublement ia joie
de àor,iH-r et ooUo de rme-vcér, te çharilé de la
parefe cb du goc-te qui rapprodie rt réchauffe
tes crwws.

La prwteuse de la Feuille ollicielle sc recom-
meiiiclic cite at_—i du souvente de sa diioiU'te.

c XeH etrennes
V—ici v„iu te moment dus etrennes, cl parce

«pie la rvije or renchéri, parce «pie les restrictions
boni devenuces te lot de lout te inonde, il j e
faul ists «-• tso«iislrc-ne à un devoir cn somme
faicac â reinj-i'iccr. Se priver un pou plus, pour
récompenser à la fùn de l'année les dévoués
wrvrlreiirii du public n'est) pas «n bion grand
sacrifice. 'Parmi cea serviteurs, it cn est deux
calégorics que personne ne doit oublier : ce
scuct tes employés du trsmi et fies facteurs : nos
cxicrti5teut.i « liunilo!» » û in nrâie toujours sou-
en'anle et ù la patience imperturbable, maigre
kntr pelil salaire ot te ina-ssa-criu de pas nuil
de -voyageums ; nos aimables facteurs, ponvcliuels
et empressés, «moeux de 'paner ixtr rk-ur célérité
à la tentour de -WM ct à tant d'autres em-
barras (te railniineislraliion.

¦Et ilis onli fai'! nuieux tpie cola , ix>s cmcpioj'cs
«te tram rct nos ')>_sliere, ilorMpt'ils sont ivs'jés
à leur poste «te serviteurs «te On diiiiocratrie, aux
jouira lirag:<[ucs où teint d'aulixcs, mieux rôtriUiuéii,
trjJiiasiieicnt teur devoir.

'Rciuonùms et encouragteons donc ces fidèles
autoomeirt enoore «pue par dus discoura ou dos
arlictes de jouwuiux.

Pliotograpliie ct dess in
On a pu va'x, oes jours derniers, dans les

v'i'.cincs du nt-ganin «te wliupe <te M. lhringor,
eà la rue de Romont, quelques exceltenles pho-
ilognt'pliùeis p?jsitu'l&iée!s, dont 4'une ou l'autre
Typrésentaient, avec une rare ress«mih!aircc, d«w
pcnsonocK oonaves de notre ville. C<» |>ort.raits
sonl l'ocurnc dc M. Gabcrecll, dessina!ie_r il Saint-
Inn'cor. M. Galxcrel.1 rnpraduvt au fusain de bonnes
pliotographii-s av<œ, itin- fiiteVite d'exprcwiton
«'•limncui'te, .

Etreane* anx employé- Adèle*
Martin , Café dc la Gare, 5 fr. ; M. le cha-

noine Castella, 10 fr. ; Ûl Francis Guidi , 5 fr. ;
J. C, 10 fr. -, Charcuterie Keller, 20 fr. ; M*"
Ignace de Weck , 5 fr. : I>r Emile Ems, prési-
dent du tribunal , Moral ; 10 tr. ; M. Jean Leh-
mann, ingénieur , 10 lr.

Le* déaerfeur» naMNala*
On se souvient du drame qui s'est pa ssé en-.rc

déserteurs, il y a trois mois, entre Marly ct 1-e
Mouret. Les deu» dt-sertcurî 'américains qui
avaient assassiné un camarade italien avaient
réussi à passer la frontière ; mais ils avai.-nt
été arrêtés-en France. Or, l'un d'eux s'est évadé
el n cherché à rentrer cn Suisse, cn passant te
Rhin, près de WaJdsbul. Refoulé par la police
dc l'armée, il a été arrête ù Waldshut , où it ee-st
incarcéré.

Son extradition sera demandée à l'AllernaRT;.

Orphelinat boargeolelBi
A l'Oiphrisnal liourgeoisieal. te nouvel an sera

iui jour de sortie .pour Jes «Mèvcs.

SOCIÉTÉS OB PRIB00RQ
. Société d 'épargne « Le Voiiinage > . — Nous

rlàppckniv, aux isociéteaiTes' obnui «pr'aux arau-
teirrs, l'anseinblèc qui aura lieu ce soir lundi
30 courant, à 8 Yi h-, su café des Ponte-Sua-
pendus.

Ski-Club « Moléson *. — Lundi, 30 décembre,
à 8 h. 'A , à l'Hôld .Suisse, réunion ; cours de
ski. fixation dc la liste de» participants pour,
toute ou partie dc la durée du Cours. Divers.

Marché de Friboarg
l'rix du marché du samedi 28 décembre :

Œufs, 1 pour -10 ccnlinlM- l'«mm«s de terre
tes 6 lit , 1 fr. 10. Choux, te pièce, .10-50 c
Choux-fleurs, la pièce, 40 c l  fr. 50. Caroltes
2 lit , 30-00 . c. Poireau, la l'Oite, 10-20 c. Epi
nards, la portion , 20-25 c. Oignons. 1 kg., 1 fr
Raves, te paquet, 10-15 c. Salsifis (scorsonère.s'l
la botte, 40-60 c. Choucroute, l'assiette, 20-30 c
Carottes rouges l'assiette, J5-25 c. Rutabagis
la pièce, 10-30 c. Choux de Bruxelles, 2 iit.
1 fr. 20. Pommes, tes 5 lit., 60 c.-l fr. 25. l'oir:s
les 5 lit-, 1 fr.-l fr. 50. Noix, te litre, 80 c. Ch.V
taiinies. te kg., 1 fr . 70-1 fr. 80.

EtBt civU fla la vmo -3 Fdb0-tg

Saisionces i
20 décembre. — Sim-ien, blarie, Gâte d'Ernest,

l«>u}anger, de Cerlier (Berne), et de Cécccte, née
Kïrser, rue de la Saniaritaine, 117.

!L_U_Aro-',*iCba_tc_, fils -«ete /osué, ii-raire, «fc
Fr_K>urg, ct d'Emilie, née Zeunert, rue de cLau-
sanne. 51.

SI décembre. — Bào_ey, Louis, tiU de Joes«ïph,
dc eFimoUMU, Apcom-jel d tMarly-te-Gerau-, agri-
cultvur, â Montécu, et de Lina, née BeT<loz.

22 décembrç. — Thomet , Lydia, fflte de Î oo,
manceuvre, «te VQ5_r_re_ey\,~- de 'Marte, née
PïicVir, 'Flanelle fn-ftirieurc, 257.

23 décembre. — T-inguely, Paul, fils «te cl/juis,
«cnap'.oyé au tram, <fo Dtriacrclc «rt Siviriez, et de
Joséphine, née Portmann, .rue <te te Prëfccturv,
219.

Jœhr, iIxHiis-, fils d'Alfred, employé d'hôld,
d'innerbirrmoos .Hterne), et de Luigia, née Ghi-
s!oni, Vjanietla/, 20.

Décèi
20 décembre. — Egger, Pterre, fils de Dank-J,

«te Dirlarcl, 15 ems, Planclie Inférieure, 263.
Write. •Cbribtcuc (Sa-ur Rosalie), fille de Jean,

d'Alrbinen (Valais) , rdigicueso au couvent d«s
UrsaKiiet.., 51 ans.

-Brunislicîz, née Uldry, Françeoisc, éi>ousc do
Jean, préliciKBa'eerc, de -FriluMirg, 88 ans.

Roche, Pierre , veuf de Marie, enec Sulgcr. fer-
U-ntc-ar. dt- Scrnile-Maric-te-Groiï (Franoe), 81
ans, AesJte"dto VKâH_r _|c,

MoraKid, Albert , fiis ds Jean, de Ntxréaz , peài-
tre, :\ Ponthaux, 5ô ans. (Grippe).

24 décembre. — Wyss, Frida, fille do Fri-déric,
do iLdnriieswJl (Renie) , 1 an, Gnabensel, 147.

?.ï décembre. — Stu<_cy, née Genoud, Jiis'inc,
épouse de Jules, de Fribc_rg et Guin, 53 ans,
rue Grimoux, 32.

25 décembre. — Markww'dcr, Joseph, fils do
l'ierre. employé . d'Obersiggentbal (Argovie), 31
ait- , Beauregard, 40. (Gri ppe). '

Calendrier
)•¦:_ Mardi Sl décembre

Saint BYI.VESTBB, pape
Saint SylvecstPc tequlisa l'en-tpcrcur Constanlin-

te-Orcnil, coc£inu tes décreLs-<lu concile de
Nicée ot accomilicilH benucoup d'aulres oaiitie- œu-
vres, (t 335.).
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TEMPS PROBABLE "
Zurich , 30 décembre, midi.

Situation troublée ; pmie ou nilge ; tempé-
I raturs at-dessut d« léro.

'
" ¦ «."̂  

¦¦
«-.¦»%, "¦ _^«**_^ pC__ r_f»^-_ -a "»-tt_H«_J__# Ĵ, J-LL-CX K3 J-JL-C UJ. KS

Les élections anglaises
Londres, 30 décembre.

(Reuter.) — La coalition unioniste a 331
élus ; tes libéraux , 127 ; les travaillistes , 10 :
les non-cop.litionnistes (parti AsquUh) 37 ; les
unionistes indépendants, 48 ; aulres groupes,
U ; le Labour l'arly, 65; tes femmes. 1; les
nationalistes , 7 ; tes Sinn-feincrs, 70. Trois ré-
suUals niann_cnt encore.

Londret, 30 décembre.
(Ilculer.) — Tous les résultats, sauf trois

sont connus. C'est un triomphe comp let pour
la coalition. Sur un lolal «te 707 sièges, les
députés coalilionnisles en occupent 471 , cl, si
l'on ajoute les 40 unionistes indépendants , ta
majorilé rée.lc de la coalition sera de plus de
300 sièges.

Lomlres, 30 décemlire.
(Reutcr.) — Voici <iue!<iues résultais des

r''.r'r ',eirl\1 •

M. Asquilh a été battu par un unioniste ;
M. Ronar-I.aw es< réélu avec une majorité
énorme; M. Ramsay Macdonald est battu par
un travailliste. M. Runtiman esl battu par un
unioniste de îa coalition. L'ancien minislre
Herbert Samuel a été battu.

Lcs ministres Lîoyd-Kieorge, Macnamara el
Addison, onl éîé réé'n» à des majorités formi-
dables.

Londres, 30 décembre
(Ilculer.) — Parmi les faits sautants des

élections. U foui citer le triomphe écrasant de
ia coalition de Lloy«l-George, la défaite com-
p lète des Asquilhien» pacifistes ot «ks femmes
candidates , ainsi «jue la vicloirc des Sinn-fci-
ners sur toule la ligne.'

Même tes coalilionnisles tes plus opliroisles
n 'auraient jamais supposé «jue Lloyd-George
disposerait au nouveau Parlement d'une majo-
rité écrasante, «lans ta proportion «te pres«nie' 5
contre 1. Non seulement aucun minislre de ta
coalition n'a été défait , mais Ja plupart ont
été réélus avec uce majorité extraordinaire.

Par contre, tes pacifistes ont été battus par
des majorités écrasantes.

Lcs travaillistes, quoique plus heureux «nie
tes Asquithiens, espéraient élire au minimum
100 membres, alors qu 'ils en ont approximati-
vement 75. dont 10 aont coa_lk>nnHl«s. Leur
effeclif est néanmoins ptes élevé que celui
dont its disposaient «tans l'ancien Parlement.

Sur 14 femmes candidates, une seule esl
élue, à savoir la candidate sinn-teiaer, comtesse
Markiewicz, élue dans la circonscription «te
Sainl-Patrik , à Dublin. Comme les -sinn-feiners
refusent de siéger aux'Communes, il n 'y aura
que des liommes au Parlement , comme par le
passé.

Londret , 30 décembre.
(Reuler .) ~ Us traits saillants des étec-

tions sont Ja disparition complète de tous ies
candidats ayant manifesté des tendances pacifi-
ques au cours de la guerre, l'échec décisif Jes
anciens ministres libéraux , battus par de fores
majorités , et le succès irrésislible de la coalition
dans le I.ancashire. Je Yorksliire , à Glasgow et
dans d'autres parties de l Lcos.se, que l'on sup-
posait être les forteresses soit du parti Asquith ,
soil du parli ouvrier, et J'échcc de tous les
candidats féminins en Grande-Bretagne.

Miss Christahcl Pankhurst n'a été battue que
par 750 voix données au candidat travailliste
SmWhwfck. JF-" Hcnderson . femme du chef tra-
vailliste bien connu, a été battue par 1400 voix
données au candidat libéral Stourbridge.

Quoique te parli ouvrier ait à son actif qu-J-
ques succès notables, il n'a pas du lout rem-
porté les avantages auxquels on s'attendait l-l
la défaite dc Hcnderson a causé -presque autant
dc surprise- que celle d'Asquith.

En Irlande, Jes unionistes conservent leurs in-
riens sièges, mais les Sinn-feincrs ont complète
mcnl battu les nationalistes.

Londres, 30 décembre.
(Reutcr.) — M. Dévalera , te leader sinn fein;r ,

n balte Dillon par 8813 voix contre 4451.

M. Wilson à Londres
Londres, 30 décembre.

(Ilavgg.) — Recevant les délégués travaillistes
qui lui ont remis une adresse, M. Wilson leur a
déclaré qu'il ferait lotit son possible pour réi-
liser Jes idéaux exprimés dans cetle adresse.

Le président a reçu ensuite Ja délégation dc
la c Lcague of nations Union ».

I M président ét Mmo Wilson sc sont rendus
ensuite au Ouildhal, é travers les rues décorées
ct gantées militairement, afin d'y recevoir
l'adresse de la cilé de Londres. I.a foule a acota-
nié .M. WjJ.wn. Le duc do Connaught, Uoyd-
George, le maréchal Iiaig, le général Botha cl
M. Hughes assistaient ù Ja céri*monic

L'adresse exprime les sentiments de profonde
reconnaissance envers l'Amérique pour l'aide
accordée par celle-ci û la cause de la juslic: et
dc la civilisation.

Londres, 30 décembre.
(Ilavas.) — Iteccvam-t ites délégués dc l'Union

pour la tigtie des nalpons, parmi tesquels M.
AMpirlh el l'évêque asiglirciu» «te Canterbury, M.
\Vi_wn »'tist f»yic„é de J'idérét porté à Ja ligue
des nations rt de fci ipréesence parmi ies déiégués
«l'un membre du gouvernement. IAIS Américsins,
a-l-il «lit , ont beaucoup admiré ct ont approuvé
tes principes «jui ont itnpicù tes inin»Sns de te
GratKte-Bret'agne dans la guerre. ceLcs mcraistees
Onl montré ce «rue nous devons établir, il savoir
la force «tais te sens de J'obligatcion. Si noir*,
ne l'organisons pas, oa «jue nous façons main-
tenant ne durera pas. Aussi est-- réconfontanl
«te penser combien -la croycan«>o «ju'unc Jnguc
«tes nations esl, cn fait, le seul moyen d'em-
pêcher les guerres futures, o faut «ko progros.

Italie ct Autriche
Vienne. 30 décembre.

(B. C. V.) *— La commission ila_eune qui

«Hait -Itendue à Vienne est arrivée .luer après-
midi au nciiieïtere d'Etat poux les affaires de
('¦année.

Le soues-jecréiaire d'Etat Dr Wajss les a reçue.
Pes. deux côtés on a exprimé l'espoir et la
cenvve-on «fue Us uégociittens x «lér«mkront
cn ucx-onl parfait.

Le cbef «te ia mi_ion, géaiéxal- Segre, a déclaré
qui» élail cerlain que i'acc—"d qui Tègne entre
l'Italie et te peuple allemand d'Autriche Wou-
s*era son cxpne__on pendant ct aprèes les négo-
cia~_&s, d'une façon «terable.

Désordres à Fosen
Posen, 30 décembre.

(Wolll.) — A uiinuil, le régiment «tes grena-
diers <*,t entré dans Ja v_ic, IT HTWll du front,
Après que, «tans i"aijrè s-mi«li, une «lémonstralion
jio.'onaise c_( cu Cica, une ceronlre-nianiteslation
allemando sest produite. Vers 4 beures de
l"apr«_ -meitH, tc-oartege s'ébr;_vta. pré-s <te 4a tue
des <rrena«ïers. Ce cortège élait composé de sol-
«tals et «te civils qui cse dirigeesuent vers ta vi-c.
Cependant, en croûte, «tes inentents en ren* Iteu,
lorMjtie te» sohlats voulurent abattre «(utiques
draix-aux. en particucicT les dV-l>eaux fran«,-ais et
anwrjcaixs.

l'ne première coiïsiar» sc produise dans te
WïUx-uïsirae-'BC'. Les Allemands chantaient :
Deutschland ûber Allfs ! I AS Polonais criaient ;
c Vive lai l'efegue ! » Il en résulta un tapage
f<nnidabte «̂  unc ccinfunott générale, tnuis qu'S
fût iKw_l)te de ee rendre compte «tes «lrails.
Lon»«|iic te désor«lne «ml tu» peu dunsmié, on
put voir des M*_trts aux pri—s. Des coups dc
feu furent tirés d les troupes arrivèrent.

En plusieurs points de ia ville, de véritables
combats s'engagèrent. En certains endroits, on
fit usage des mitrailleuses cl des grenades à
main. 11 v eut des morts et «l«îs blessés, mais le
nombre exact n 'en est pas encore déterminé. «

On reiMinnait, du côté allemand, que les sol-
dats étaient fort excités par le fait que l'on avait
arboré Jes «trapeaux «tes puis-sances arec tes-
qucîtes ils furent en guerre -pendant «pialre ans.
Essai de contre-révolution en Bavière

Munich. 30 décembre.
La nuit dernière, à l'Hôtel des Quatrc-Saisons.

la police a arrêté «Users jiersonnages, dont trois
officiers , soijs l'inculpation de complot antiré-
volutionnaire. Les personnages arrêtés ont eté
remis en liberté après interrogatoire, cc qui est
cousidéré comme un indice que te gouverneinent
révolutionnaire n 'est pas très solide.

La crise italienne
Rome, 30 décembre.

¦ D'après le Giornale tTItalia, te cfise créée par
ta démission de il. Riissolali referait circons-
crite à un replâtrage, Ja losc politique du cabi-
net deineuran- sans changement.

La Tribuna, au contraire , croit que si Risso-
iati peensiste dans csa «tecision, ia crée s'élargira,
et mourra (prendre te caractère d'une crise iciarle-
men taire.

D'après i'Lpoca, la situation pourrait «c
«x>mplk]uer aussi par la maladie du ministre du
Trétsor Nitti.

Selon Vldea Sazionale. te ministre Nitti ne
se' serait pas déclaré contraire à quelques-uns
des motifs qui ont poussé Rissolatli à quitter le
ministère.

Le Corrière d'Ilalia croit que te geste de M.
Bissolati est mal placé.

L'Italie et Fiume
Rome, 30 décembre.

Avant-hier a eu lieu , à l'Université, une gran-Ie
manifestation en faveur de Fiiime ilalicune. MM.
Salandra et Barzilai et d'autres députrâ et séna-
teurs y assistaient. On y a entendu le recteur d- '.
l'Université, Dr Tonelli. te sénateur Scialoja et
le Dr Anton, de l-'iunie.

Sommaire dos Revues
Ixi Semaine, catholique de ta Suisse française,

organe du diocèse de Lausanne et Genève. —
28 décembre. — Partie officielle : 1918-1919.
— Partie non officielle : Hier ct demain ; Chro-
nique dc la Suisse (Acte de reconnaissance ;
Mgr Juget : M. Rainât ; M. Planlier) ; Chroniipte
«te l'étranger (Que pri-pare-t-on cn Italie ?} ;
Charité des catholiques américains ; La Prusse
de l'avenir ; Assassinat du président du Por-
tugal : En Bohème ; A propos du massacre des
Innnocenls ; Nos mères (poésie) ; Le numéro
12: Bibliographie; Kétes dt: te semaine; Quit-
tances de la Chancellerie de f livêché, etc.

Abonnement annuel : 4 lr. 50. Fribourg, Im-
primerie .de l'Œuvre de Saint-Paul.

Le Cnrrcspotiibint : 10 décembre 11118. —
I. Chant du retour en Alsace -* Commandant de
Be_uay. — il. Lc président Wilson : Ci. I,eehar-
lier. — III. Celui qu'on oublie .* Eugène Tavcc-
nier. — "IV . Silhouettes de la guerre. Lord Rea-
ding : Miles. — V. La crise de l'Espagne : Sal-
vador Citais. — VI. Edmond Rostand : Alfred
Po—ul . — VIL Les lendemains de la gaerre. —•
L' avenir économique des nouuraui: Eluls de
l'Europe centrale. — I. Les Con/Iils tTidées. —
Les conditions naturelles : *** — VJIJ . Visions
de Sienne et de lu Madone .- Georegcn Goyau. —
IX . Les trois marches de kl victoire. — Metz-
Colmar-Strasbourg : D. Bertrand de ete Flo_c
— X. L'étiquette dons les t Mess » <le l'armée
britannique : l'rank LciTOy. — XI . Revue des
sciences : Franck- Marre. — XII. Chronique
politique ; Intérim. — Xlll. Quelques Iterès «Té-
trennet.
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Etablissement d'hoctionltore
J. HERTIG

3 LA (N TES vertes et fleurie
Tous les jours, FLEURS FRAICHES

Téléphone 5.37

§mmMÊÊÊmmmmmMm
I f êour tes iêtes
|<ÎÏL__SD BT BEAU CHOIxl
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i Meubles fantaisie !
S POUR CADEAUX

i .es prix avantageux
B PRIÈRE DE VOIR LES \1TRISES S
K Toujours aa grand choix de «allés & man-1
S ger et chambres & coucher, prêtes ù livrer. S
js Se recommande, 6931 S

i Paul LEIBZSG
1 Téléphone 6.58 Bd. de Perolles, 4 §
s ._». ___.,. . î

Monsieur et -Madame Ji '-nn Quiot-Lottas ct si fa-
«mile, à B-fsm; M. cl Mme e Alphonse Bochnd-
(Juiot ct su fille, ù Corminbœuf ; M. et Mme
Armand l'ejriard et .leurs enfants, ù Belfaux ;
Mme veuve '-Jîlie Ka-ch, à Belfaux ; Mlle Pliilo-
snène Quiot, «'i Bellaux : Mme Virg inie Blan-
cliard-Ouiot, à Bel faux , fonl part ù tous leurs
parents, amis et connaissances du deuil cruel
qui vient de_ les frapper eu la personne dc leur
mère, belle-mère, sœur ct belle-stcur

Madame Marguerite QUIOT
née Koch

décédéc le 28 décembre, après une -pénible ma-
ladie, à i'fige de ïl ans, munie des secours de
la religion.

L'enterrement a cu lieu aujourd'hui , lundi ,
30 décembre: à l'église dc Belfaux.

Madame veuve Manc-_o~_c Buttv-Cross A eus
enfants, à Estavayer-le-Lac ; Mlle Lucie Gross, il
Martigny ; JI. et Mme Henri Gross-von der Wc-id
et leurs enfants, à Lausanne ; M. Antoine von
der Weid el ses entants, & Lausanne, et les
familles parentes ct alliées, onl la douleur «le
faire part ;i leurs parent' *, amis et connaissances
de la perte «yuelle «juïls viennent d'éprouver tu
la personne de

Madame veuve Josétiliine GROSS
née d'Alléves

leur mère, grand'iuèrc, belle-mère et parent:,
di-cédéc ù Martigny, le 28 décembre, dans si
76m* année, munie des sacrements dc l'Eglise.

La sépulture aura lieu à Marligny, mardi ,
31 décEÎnbvc.

Mademoiselle Albertine Fuel -, Mnve et M.
•Mivelaz-Dcspont ; M. et Mme Louis Despont , ;\
Vevey, ainsi «que les familles alliées, ont le regrel
dc faire part du décès de

Madame veuve Louise FASEL
7l«:f Dt'spont

leur mère, soeur, couejine. survenu le 29 dé-
cembre, dans sa 74™" année.

L'enterrement aura lieu mardi , 31 décembre,
à 7 h. Vi, à l'Hôpital des Bourgeois.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part .

La famille Markwalder remercie bien sincère-
ment la société de musique t La Landwehr - , l.t
C'" 3 des sapeurs-pompiers et la maison Gérard
«t C'8 ainsi,<i-s les personnes qui lui ont 'i-
inoigné tant de sympathie A l'occasion du grand
deuil qui vient de la frapper.

~~ 

CADEAUX
pour NotnrEîi Â_sr

Grand assortiment - Prix avantageux
.*- 

V" MAYER-BRENDER
ne de i .: '. ¦• ' •- *¦¦¦ ne, 78

et B.'./. A î: î - ; ; i r .or i ï i . i :u i s

LOCATION B DOMAINES
B'adreewr : ARenee Immobilière et Commer-

ciale tt-lho.rseolHC H. <V„ 7», *__ -o Tont-
»ahi>endn, Fribonrg. Télcphooe 4.2}. 6267-SSI5

Houille schisteuse
(Sehieferkohlen)

première qualité
Favorables condition» de rationnement
% Avantageux pour l'in.uttrte %
'% Vantf par quantité minimum _•

10 tonnes %
S. Â. Lucernoise

Exportations de charbon
LUCERNE

'«H'"^T'ffWI-l'KWi--VJ_&—f~-n-rt'Hi_- MB—Sas

VENT E DE MACHINES
r, -() ! i iee  do faillite* de la hurine eijKHora

n tente, anx enchères pnbl'iiru.», .Cn -cnr -  lu eutê
llefcemont, h : ' ¦: •., u - .;. mardi 7 janvier,
> 2 henres de l'm»r*s-inl-l

ÏQstaHaiien d'an atelier m&aniqae
omprenaot, "entra autna : t tour revolver, 1 tour i
ied , 1 perceuse avec mandrin-suppô t, I pol»sc|we,
percenaea, 1 tooi- parallè'e el ane certaine quantité
outils ainsi qu'une cloison vit ée. P*955 K 7119
La venle aura lien i tom j 'rix.

Office de faillites, Fribourg.

grosses utiles
| Pour les iêtes de fin d'année |
î . Services de tables à café, à thé î

a « « et ¦ vin il » « '. ',
en porcelaine, faïence et cristal

Poterie de Thoune et de Nyon i
Vases à flears, jardi nières

oar l i c - j i n t s
t ainsi que beauconp d'autres articles *
[ de luxe et fantaisie

ORAND CHOIX
C «n m.-irc!i_ndinc» aui-B&s

Tous ces articles seront vendus
» ù -des prix très avantageux

. ifl grand magasin de porcelaine el cfislatiï ±
; ZOSSO-SAUTEREL
, U. i.U Rue des Epouse*:, 139 Tél. W 1
¦+tH < 'M ri' ¦¦>Ht--*r»»«»«' -*M+-•H*t*~+H++

Il l l l "l I e=e_eer=C—:mezc=-i 1 ie—_-T a— _c—-— wm , . n—,-T- - - T -T ¦ ¦ .im-- ¦¦ —

.'flwIogfitie-BlifiBterie '-Orféïrerle 1
i Paul MEYER , Fribourg li
M Avenue vio la Gare A«J
ijjy recommande pour cadeaux de fête i v}}/ .
MONTIŒS-Bi R-kOBLrET6

Montres de précision : « tOfUtlBttS», «Oméga», « Zénith »

JOAILLERIE
Couverts & Services de table

en argent et en argenté

«.<& T. _BTJXiI_a__-___e,__> %r> )
13, iue de Bomont , FRrUOUnG

T41P|>1I. 4.19 I" ÉTAGE .' . '- . - , .!'- 1.18 '

APÉRITIFS —:— CAFÉ FILTRE — :- LIQUEURS |
"Vin s ^iii'S

BOISSONS CHAUDES ET GLACÉES j
CAFÉ - THÉ - CHOCOLAT

— ¦•COMCBHT - .
| BOULAN&BRtfi - CONFISERIE - PATISSERIE |

BOMBON.V1ÈRES — ARTICLES l'OfK CADEAUX
11 l'u-hc-.  de Hoi'l — Tresse» I" r i u e i l i i  é j

%S Pûtes f roids - Couronnes f ourrées - Ptumcake || i

Imm iîle
d'au «roins 25 ans, con-
naissant 1» tfnae d' un
ménage et la ruisine

trouverait place
dans bonne famille bour-
geoise. Bons gages.
S'ad. â Publicitas 8. A.,

Bnlle.soui P2514B.

Os amie
pour tout de suile, une

JEUNE FIUE
catholique, de confiance,
propre et active, pour
aider au ménage de deux
da mes.

S'adres. à H» joWn ,
Bi-ebfeldstrKeMt-r.10- ,
- IK-rne. 7420

wmr PERDU
do la rue de Romont
à Beauregard, un porto-
>¦ ¦-. i-iï :- ¦.,',i-  contenant _6
l'argent. 71'il

Le reslamer «xinlre rfo
compensa, à la police

-«  ̂ p̂k f \  t\W\ gW>__ W__l*_t^MP***—Oml__*'tMw>_—B—_W__M__MMH

SS i™ A ™RE
», rm eu tir, s wie -aubergeFR^HRG irSiHSr uâturaffflGïac.s, Tabteaax &ïï£L$$gfâ- fw****«5»
Encadrement- ••««  ̂tt&Oiatt____

-

_________ 
<•«* ). u «. . . i r i . , , , ,11. ,428 izcna. IMivage pour HO à\__f \___Z 

__
l_ i_ _  ' Se isêulwB Grande toïtt

UII aCnOte A ¦ abattable. 7-I30-1K03

. dos. Occasion casasse
bouteilles A von^ un ,naK „iIi( |Uc . . .  ... P1 ,an plus haut prix I on te bureau do salon, à l'état t (i_|fimfi rfl SID)Dl-I1rond £ domicilo. Dêpfit nouf , rii -b- sculp ture (pa- ""' ,

ouvert de S b. ft midi. Une Hssandro). 7-131 & vendre , 50 fr.—. -7i'l$
«le ria(ln»<rie, », V*%- S'ad. sousP80211'à lJu- L. i; r i» / , 2i.rue < ' c« . n e  ee.- ;;. 7318 blicitas S. A., t' r i ! i < > n e .  -. . i' ec ( . . p i . e i i , I r r l l i i i i i r ; ; .

MAISON SUISSB f î f j m  , *sT \T„ 7ÂLnf AI i*9 * I lil ADSusto VICARIKO
f o u a c e  en 1*29 .mv-uB&Sm . ..' | rut dis Alpes, I'KIUOt'KG

j ._«-i-t̂ ,«r̂ , * *

^QâiiP

AXL ï*i«ieIHPO ® t-Fierre
MOTIERS-TRAVIKS

irirTi^rrriililli' il i ua i  ii »iij i|i|i*ii i i i r i i i  I |I I I I II |IIM I I|'IIWI_IéHI 

~"—---—-T—¦ j • ~~" — l ' I i- rn inc l r - i  i l* '. l e ; , . ,
pour soivice de -piiit ,1

Sons souhm à toas l «Cf
^^ - '* Boofglctwht & Eoltrzu,

' int V«l«ui9s
l-ctM-nsuclrp l.*f«\

rue *t fS t>Nhx>i t_

(IJ MSIrlIl!.,
pour aider aa niénsgc

/ i (gvaB auuuuux a MUS ;
«iM(_»i____j •»

Salut û tout client f idèle it ami
Qui s'habme ù Fribourg, Maison Krœner-Naphtaty
A ose i'hommqge ému ite ta reconnaissance,

Nous leur témoignons nos oœux pour l'année QUI commence ¦

£_KENEMAP1TM.Y \
FRIBOURG, 34, Avenue de la Gare , 34

ir n i . i I 1 1 .1-IUII  II mil l i m irrr. M i l  i i m i l 11 —

. A «__ « -HI
jeuitefflii
"d'au moins 16 nns.'.Hece
sion d'epprendre l'a\ï _ !_
Vie de lamille. ,,,« *,713

Adresser offres ' i  M'
i n r .' O t l i i ' l c r  S f f é x'.it,
l i j î i t̂ i  . 1 I 1  I c i ! , . . : :  - . ; .

On a trtmr* sur
Tente F/lbourg-liull ..,f̂^^*̂ - p^rjLv îd^

Â I /in/î/TÇ/Vl/ï «e* enchères pnbli«rac«, le 7 Janvier p-rttetasfD,
" ' VU-t»/»// d^3 ,es 2 hear|, «ja 1

^, %u fc_ r*_B ie
. . =1« K iMiursai ! - .» .  ii i l l ' l - l . i : , l e  riitt-tMlanrAnt

QU nn 't\". ' ' .(tn de 1?I_-BHOXIC en intlHe »Ulc, et comprenant..!«. _. v _,«. j e Cjtjéj -ne g,„oae S3ne e, ,jes logements locâliU.
Excdlonte odcaùon ponr "preoeorii actifs.

RR M nil 11 n I IT I I te» conditions déposent an bnreaa de l'ollice,WSasasin A. MURITH _!______ !__
GRAKDE EXPOSITION . A« QArt «« **»._

& GRAND CHOIX BfliriS ll©S N6EgI6S
t , A l'occasion

MS UiTM MUtUTêllÊS ; to*8W»h-1««l*.»ai_in

A m PETITE SURPRISE
fW (dp ltl-ltïfiS avec bonite musique

BOSSE .C0HB0MMAÏI0K

SltlflttttlU
Le-»êcl«in»r i ,1 HKH, |

! l « - r r u - l . l : i . ; i i ; v , 11 ", , ,
pal a ex .  ' 7 _3

-_r-M(.l de I» Tei,
>. t t i r . - ¦ r. V1V1" s- - . -;. . «1|
mande une

cuisinière
Entrée ft convenir. 73t

Â remettn
ponr c -' ne -* . - do dôfiart , b'
petit calé, salle dè-sociit
billard, ; terras**, jardi
nvec appartement, ai
'pttces .'trts pu- -«tepers

Adresse : „SS. :lPoiii
rcul- ntt-  SeTVr;ll»,f;i
u «'-w.  - '741G

lililiiSîliwlilsimmm  ̂xiïiï e
;; . - :;zm m̂ ï̂^ .̂. ,.V;:M ,.... C,:̂ »I

. . . ' - \g

Sabote {tassons ] Cfcansswes j |
___-______--__-ai«!-_^W<»J«»« _̂|_-__aJpi_»^^ .fcg

que notre CHOIX est à même de satisfaire tous les désirs, que nos -PRIX -
sont avantageux et nous avons et ferons toujours le nécessaire pour |

être abordables par ces temps ditficilos.
22-25 M-âl -32-36 37-43 \ 

^ag» ¦ ¦ eans coût., non doublée 5,50 «-80 7^0 QM  •

f̂lraO&S > ' ^"^n . 5.- ii/'" 7/"1 10.- §
avec coutures, doublé» . 5,*° 7,*° 8,co IO,60 \ B

1» quai., Uns (2 article), avec coutures , box , doublés f.—6.6O 0.— &—10.— -0.— i2.~ il.50 p
37-rf_ 42-48 42-48

Socques bernoises H.50 it- 13- , ; 
1

„ napolitaines feutre , molleton, boucle ou lacets, avec patlelettcs 13,— ;
30-35 36-39 40-48

IVaiftolfitains lirels 8.20 11.- 12-
a_____-0_3_E9BB--B______BlM-O-___KtfHIBI____^

t 
CHAUSSURES POPULAIRES S |

boxcalf et veau ciré, pour hommes, femmes, garçons, fillettes et enfants i

"D«r»i 'Vir.4'/-*i - *-f ::l/\ci Femmes 36-42 Hommes 40-47 ' m
-JTafllUUllt}-* petits lacets, flanelle 8.— 7.50 10.— 

'

^4_mmt̂ ^mm feutre , gris ou noir, semelles feutro ouir J),— 11,^® Bj
f f Ç ŷ;: i piqué , 1" qualité, semelles cuir 40.— 12.— l..~ ' H
^<i:-:_ fgB_wBBBt différents articles pour les prix 3.50 I. 50 f)/,!l (},'"'"

'M ^^ 
ChiDSSons im 2 bonde», fentre noir, gris ît drap milaine

_§ ^.̂_a___ - -( ^«nmea 36-42 - ¦§,-,;11- 12r- 13.B0 d4.B0 J B
r
^^^^  ̂

' ( Hommes. _ 0_ r  j[3.— 46.— 18.— ;

^^^ € 
haussons 

et 
bottines 

fentre, semelles cnir
^̂ ^ . 

:;ct 

leolrs 
cuir , OICEOS séries, oalocliés cnir

^K__. ^
oar en$aîlts, -fillettes, dames, hommes

^g^^gj^  ̂= : pj us ae 250 
articles û'hlDèr 

diff érents — - ¦ .
"'j ' ' '' '' ' ' '"' ""'—"¦' — ¦-- ¦¦..»¦¦.¦¦ • , ¦ | - * | ,  ¦ ,

ENVOIS^n j H ; ?¦* $m$r®M
remboursem«nt f OSSÉRuilfin B'FvïBOuaa

-Ecliango; franco ;îj &9Wwww**r*Ww** MORAT


